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ENCORE Ul 

Périodiquement, "nous mettons en 
garde nos adhérents contre les agis -
sements de certains individus de 
passage, courtiers, démarcheurs ou 
soi-disant représentants de telle ou 
telle Maison — toujours inconnue 
dans nos régions — mais beaux par-
leurs, qui vont de village en village, 
de ferme en ferme, pour, placer avan-
tageusement leur marchandise... et 
t'ont de nombreuses- dupes. 

Hélas! nos avertissements - sont 
loin d'être écoutés et nos conseils 
ne sont guère suivis. II serait pour-
tant si simple d'éconduirc poliment, 
mais fermement, ces inconnus, plus 
ou moins charlatans, qui vivent de 
la crédulité des cultivateurs et dont | Maison 

coite à un prix alléchant. Mais ils 
courent encore et retrouveront un 
nouveau truc demain. L'an dernier, 
nous signalions à cette place l'escro-
querie d'un fameux courtier en toile, 
qui - fournissait- des torchons à 
14 fr. 50 le mètre, rien à payer i 
d'avance, et qui. s'engageait à fournir; 
un « double » de graines de lin, pour 
semence, semence qui devait, faire 
lever une belle récolte, qu'il s'enga-
geait naturellement à racheter au 
prix de 2 fr. 50 environ le kilo tout 
arraché. Hélas ! les cultivateurs trop 
confiants ne virent jamais leur graine 
do lin, mais reçurent en bonne et 
duc forme, une jolie traite de la 

certains parfois, usant d'un véritable 
abus de confiance, se disent envoyés 
par notre Syndicat ! 

Combien recevons-nons ainsi de 
doléances, de confidences, timides, 
ou. de véhémentes .protestations de 

> ceux-qui se sont laissés prendre à 
.telle mirifique opération de Bourse, 
à tel marché ou échange mirobolant, \ petit capital. 

Pour les affaires financières, de 
Bourse, de placements de titres, avec 
des coupons devant rapporter du G 
ou 7 %, combien avons-nous reçu 
de confidences de braves gens qui se 
sont embarqués dans des affaires 
louches, ou boiteuses, et qui écorne-
ront ainsi sérieusement leur pauvre 

. ou qui ont simplement cédé aux sol-
licitations trop pressantes d'un, aima-
ble inconnu — Dcut-être pour s'en 
débarrasser ! 

En veut-oh un exemple ? Voici 
une lettre que nous venons de rece-i 
.voir d'un de nos adhérents de Pfessé : 

« Je viens, comme membre actif 
» du- Syndicat Central, vous entre-! 
^> tenir d'un fait peu banal. Depuis 
» certains jours un individu par-
» court les campagnes et vend de 
» toutes espèces de choses, en parti- j 
» culier des bâches pour machines | 
» agricoles ou autres et il a le sin- i 

Nous n'en finirions plus de citer 
tous les cas d'escroqueries, ou d'abus 
de confiance, que signalent pareille-
ment nos confrères, dans d'autres 
départements, et dont les agriculteurs 
sont trop souvent victimes ! Tantôt 
il s'agit de semences, d'engrais nou-
veaux, de produits pour faire pon-
dre, pu pour augmenter le rendement 
en lait des vaches. Tantôt ce sont 
des remèdes, ou des médicaments, 
infaillibles pour les animaux.. Tantôt' 
encore il s'agit de petits paquets, 
véritables découvertes de la chimie 
moderne, appelés à rendre des résul-

>gulicr culot (pardonnez l'exprès- i tats extraordinaires. mais surtout 
» sion) de se réclamer de notre asso- Potables »ux marchands. 
» dation. Il à réussi avec ce subter- Adjurons une fois de plus nos 
» fuge à vendre pas mal de bâches ̂ adhérents a recourir a leur SYNDI 
» dans la contrée, et ce qui est 
» mieux, à moi-même. 11 les vend, 
» 1" qualité, 28 fr. 75 le mètre carré, 
» ce qui évalue la dite bâche à 

CAT, qui est là pour sauvegarder 
leurs intérêts. Et qu'ils sachent aussi 
que nul n'est autorisé à se présenter 
chez eux en notre nom, que nous 

oncours enis 
Allons, les amis, 

donnons tertous 
« deux sous pour 
la santé ». Ache-
tons le nouveau 
timbre antituber-
culeux : La joie 
de vivre ! Quand 
c'est qu'on' pense 
qu'avec deux mé-

' ciiaîîts sous, ajou-
tés à beaucoup 
d'autres, c'te belle I d'lm programme de publicité ayant 

avec 1' « AFEA », donnera touies di-
rectives sur la. préparation et l'exé-
cution du programme de publicité 
dont l'approbation, sera, soumise à 
l'assemblée. 

L'Association Nationale pour la 

» 090 francs, six mètres sur quatre.', nâvons ni ^gcuv, m court.er pour 
» je vais vous donner le nom de la 
» Maison de ce singulier personnage, 
» qui me paraît avoir fait dans le 
» pays un véritable abus de con-
» fiance, mettant en nom, partout où! 
» il est passé, le nom du Syndicat! 
» Central. \ 

» 11 me semble que cet individu 
» devrait être poursuivi sérieuse • 
» ment. Voici l'adresse de la Maison : 
» P... T..., à M... (Cantal). Voici, 
> Monsieur le Directeur, ce que je 
* livre à votre appréciation... » 

Nous remercions vivement notre 
adhérent de nous signaler ce fait et 
de nous permettre de donner un 
nouvel avertissement, pour mettre 
en garde les autres cultivateurs. 

On nous avait,déjà signaîé, il y a 
quelque temps, dans une autre com-
mune, le passage, d'un individu ven-
dant des toiles à bâches aux gentils 
prix de 32 et 30 francs le métré ! Et 
quelle qualité livrait-il encore pour 

visiter nos adhérents, en dehors de 
nos AGENTS LOCAUX, qui demeu-
rent à poste fixe et que chacun con-
naît parfaitement dans sa commune. 

R. FAIVRE. 

ce prix Mais pourquoi diable 
aussi leur faire confiance et leur 
passer commande les yeux fermés, 
alors que tous nos syndiqués peu-
vent voir, sur notre Bulletin, que 
les plus belles qualités de bâches en 
chanvre ou coton, ne dépassent pas 
le prix de 18 fr. ou 18 fr. 10 le mètre 
carré, tout confectionné, marque 
comprise. Pourquoi ne pas nous faire 
confiance et soutenir en même temps 
votre Syndicat, qui vous défend, 
plutôt que de risquer de vous faire 
rouler par des étrangers, de la plus 
belle -façon, et malheureusement les 
exemples de ce génre abondent chez 
nous et dans les autres départements! 

; FARINES PANIF1ABLES ; Le 
i « Journal Officiel » du 13 décembre 
J a publié un décret aux termes duquel 
I est suspendue temporairement, et 
i jusqu'à nouvel ordre, l'application 
■ des dispositions du décret du 27 sep-
\ ietnbre 1932, fixant le taux d'extrac-
| lion des farines panifiables destinées 
I à la consommation indigène. 

* i 
-,-ï - *• * * • - - .. r ^ -

IMPORTATIONS DE BLÉS 1 Au 
cours des quatre dernières cam-
pagnes, dé 1928 à 1932, il est entré 
chez nous, en moyenne par année, 
11.4i5.169 quintaux de blés exotiques 
et de blés nord-africains pour la 
consommation. 

* * 

NOS FORETS : La France compte 
à peine 10 millions d'hectares de fo-
rêts, sur les 53 millions de sa super-
ficie. La Gaule de Vercingétorix com-
prenait 50 % d'arbres. En 1782 ce 
chiffre était tombé à 15,50 %. De 
nos jours il s'est relevé à 18 % grâce 
à l'administration des Eaux et Fo-
rêts, au Touring-Club et à la Socié-
té de reboisement national. 

: couvre dans' noire 
département "sauvant "la. Vie à des 
dizaines et .desdizaines-de pauvres 
enfants, qui sériant condamnés autre-
ment à disparaître... 

Là d'ssus y a, comme pour tout, 
des mesures curatives, pis des me-
sures préventives ; mais mieux va-
lant prévenir que guérir. Pour éviter 
le microbe, fallant être fort, robuste, 
sain de corps, faire de l'aducation 
physique et pis , fallant 
l'hygiène, . - " '. 

Nos savants, nos médecins, nos 
maîtres d'écoles ne prêcheront jamais 
trop qui faut être propre, sur soi et 
pis chez soi et qui faut pratiquer la 
règle de l'hygiène, qu'esi ben pus 
compliquée que la règle de trois. 
Hors de l'hygiène point de salut î 

Vous qui croyez cire hygiénique 
et qu'êtes point sot (n'allez pas com-
prendre à l'envers) vous pensez que 
vous remplissez tout les conditions 
et que vous êtes à l'abri ? — Ta, ta, 
ta ! D'abord vot' maison est p'têtre 
ben sur un terrain perméable, près 
d'un cours d'eau, au fond d'une val-: 
lée, ou bel» sur une hauteur à tout 
les quatre vents, alors qui faut être, 
à mi-temps et au soleil. Avez-vous^ 
pensé qui faut 75 mètres cubes d'air 
frais, par heure et par personne dans 
chacune des pièces de vot'maison et 
qui a des règles sévères.pour l'éclai-
rage et le chauffage ? 

Et la nourriture dan, pensez quelle 
importance, surtout pour ceusses qui 
devant suivre un tas de régimes... 
Pour la boisson, y en a qui buvant 
de l'eau bouillie, rapport qui a pu 
de microbes, même qui se débarbouil-
lant avec pour pu de précautions. 

Les règles d'hygiène disant, itou, 
qui fallant point avoir d'animaux 
chez soi : ni. chiens, ni chats, ni 
singes, ni perroquets, ,ni serins, qui 
pouvant nous, passer . des parasites. 
Y parlant point des appareils de 
T.S.F., ni des belles-mères... Mais 

"c'est probable pareequi a ben d'autres 
dangers qui nous entourent. 

Tenez, vous serrez la main à un 
ami, ou- ben à un étranger ? Een de 
pu dangereux. Savez-vous ou c'est 
qu'elle a passé cette "main ? — Vous 
recevez de la monnaie, ou vous paye» 
le Père Septeur ? Avez-vous seule-
ment pensé qui a des milliers de mi-
crobes, sur vos sales billets ou vos 
méchantes pièces ? — Vous lisez un 
livre, un journal, dans quelles mains 
qu'il a passé avant ; les vôtres . — 
Dans le chemin de . fer, l'autobugse, 
le tramways, le cinéma, partout où 
c'est que vous frôlez d'autres humains, 
avez-vous pensé aux dangers qui vous 
menacent, aux microbes ou au man-
que d'hygiène ? . 

Et le baiser ? Een iJc pu dange-
reux, comme de juste, pisque la 
bouche renferme tout plein de mi-
crobes, à commencer par c'tui là de 
la pneumonie. « Dont kiss mi » com-
me écrivent les Anglais au dessus des 
berceaux de leurs enfants; autrement 
dit, en bon français : Ne m'embras-
sez pas ! C'est ben embêtant d'obser-
ver un règlement pareil, tout juste 
bon pour les célibataires. ■.. A force de 
vouloir trop nous rendre hygiénique, 
y finirànt par nous faire attrapper 
la jaunisse, ou ben tourner en bour-
riaue l 

pour but le développement de la 
consommation du cidre. 

Les frais que doit entraîner cette 
propagande seront couverts par une 
modeste attribution du crédit de per-
fectionnement de l'outillage national 
et par les contributions des inté-
ressés. 

Après audition des rapports dé-
taillés de MM. Monticone, président 
de la Fédération des Syndicats d'Ini-

urtout de i tiat*Ye de Normandie, et Lefas, sé-
nateur d'Ille-et-Vilaine, président,,du 
Syndicat, général des -.Cidres et.fruits, 
à cidre, l'assemblée a décidé d-enlrc-

L'Associaiion Nationale pour la 
propagande du Bon Cidre s'est réunie 
le 7 décembre, sous la présidence de 
M. Gavin, au siège de l'Aféa, 12, rue 
de Milan, à Paris. L'objet de cette 
réunion du Conseil d'administration 
était de fixer, sur . les rapports pré- j propagande du bon cidre a donc 
sentes par certains membres de: effectué un travail des plus intéres-
l'assemblée qui en avaient été spécia- ! saiits et des plus utiles, qui sera' cer-
lcment chargés, les grandes • lignes j tainenient suivi de résultats consi-

dérables dont bénéficiera la produc-
tion- cidricole française. 

Cet effort sera accueilli favorable-
ment par tous ceux qui s'intéressent 
à cette si importante production et 
nous pensons que les producteurs, 
industriels, commerçants, et les con-
sommateurs eux-mêmes tiendront, par 
leur adhésion et l'attribution de coti-
sations qui peuvent être versées dès 
maintenant au compte de chèques 
postaux de l'Association Nationale du 
bon cidre (Chèques Postaux Paris 
N" 15.15)- à s'associer et à contribuer 
au succès de cette -entreprise d'inté-
rêt national. 

L'Association du bon cidre a son 
siège social : 12, rue de ■ Milan, à 
Paris. 

prendr'ç, une large campagne de, pro-
pagande en faveur du cidre. 

Il est toutefois évident que cette 
propagande ne portera des fruits 
utiles et durables qu'autant que les 
produits -offerts à la. consommation 
seront d'excellente qualité. 

C'est pourquoi l'assemblée a dé-
cidé d'encourager par un effort 
connexe auprès des agriculteurs, la 
production du bon cidre. 

Pour servir de base à ce travail, 
elle a commencé par définir (Le Bon 
Cidre) et a adopté, à cet effet, la 
définition proposée par M. Warcolier, 
directeur de la Station pomologique' 
de Caen, et ainsi rédigée : .--

« Le bon cidré est un cidre bien 
fabriqué.qui se transporte et voyage 
sans perdre ses qualités- et qui plaît 
au consommateur. Un tel cidre doit 
toujours être franc de., goût, bou-
queté, d'une belle couleur sable, 
aussi limpide et aussi alcoolique aue 
possible. 

» Le bon cidre doit renfermer au 
minimum 5 % d'alcooï total et ne 
pas contenir plus de 1 gr. 5 d'acidité 
volatile par litre, c'est-à-dire plus de 
1 gr. 5 d'acide acétique. » 

Eu ce qui concerne les engrais, ne 
nous signalait-ori pas, l'autre jour, 
la vente, par un Courtier, d'un en-
grais dosant 15 % -d'acide phospho-
"jqnc insoluble -des phosphates et 
'2.% de potasse soluble eau du 
çlilorure, au prix de 53 fr. les 100 
kilos, alors , que d'après cette teneur 
pu éléments fertilisants, son prix ne 
devrait pas atteindre 40 francs. 

Combien de cultivateurs se laissent 
aussi rouler dans certains achats de 
chaux ou amendements, à très faible 
teneur en carbonate, qu'ils payent 
cependant très cher. Combien aussi 
ont été dupes de courtiers en se-
fiien'eesj qui leur ont vendu de soi-
disant nouvelles variétés de blés, â 
uoms ronflants et rendements miri-
MQues, ou encore des pommes de 
te>-re à 140 ou 150 fr. les J00 kilos... 
avec promesse de racheter la ré-

AUX ETATS-UNIS, la crise agri-
cole sévit avec intensité. Une péti-
tion de la Conférence nationale des> 
fermiers a été remise au Sénat, solli-
citant une somme de 500 millions de 
dollars pour secourir les agriculteurs 
dans la détresse et demandant un 
moratoire pour les dettes agricoles, 
ainsi que l'annulation de tous les 
arriérés d'impôts. . 

« * 

LA VIANDE DE CHEVAL est 
utilisée depuis fort longtemps dans 
l'alimentation humaine. Les Gaulois 
s'en nourrissaient déjà. Ils tiraient 
habituellement du sang des veines 
de leurs chev'dux pour le mêler avec 
du lait. C'était pour eux un mets 
âéticieiix. 

L'Officiel publie : 1° Un arrêté ad-
mettant à l'importation les chevaux, 
lés bovins et les ovins en provenan-
ce de Pologne ; 

2° Un arrêté admettant à l'impor-
tation les chevaux et les bovins de 
Lettonie à destination de certains 
abattoirs ; 

3° Un arrêté admettant à l'impor-
tation les bovins et les ovins d'Ir-
lande à destination de certains abat-
toirs, ainsi que les viandes et pro-
duits animaux des espèces bovine et 
ovine eu provenance d'Irlande. 

C'est ce produit qu'il faut s'effor-
cer de fournir et c'est en sa faveur 
que sera entreprise la campagne pu-
blicitaire auprès du consommateur. 

L'Association Nationale pour la 
propagande du bon cidre constituée 
sous le patronage de grands groupe-
naux : Syndicat général des Cidres 
et fruits à cidre, Association fran-
çaise pomologique, Confédération 
générale des Producteurs de fruits 
à cidre et Comité national du cidre, 
a décidé d'encourager et de dévelop-
per les efforts déjà;'entrepris en vue 
d'améliorer la production du cidre. 
Par une propagande bien comprise 
poursuivie avec la collaboration du 
Comité pomologique de Bretagne, du 
Syndicat de l'a Marque d'origine 
« Pays d'Auge » et de tous lés grou-
pements régionaux et locaux, on 
attirera encore davantage l'attention 
des agriculteurs sur la nécessité dé 
sélectionner les bonnes variétés de 
pommes, de profiter des nouveaux 

| progrès réalisés tant par la science 
que par la technique moderne pour 
améliorer les procédés de fabrication 
du cidre. 

La production d'une boisson de 
qualité nécessite l'établissement d'un 
contrôle dont l'organisation a été 
envisagée. La création de nouvelles 
marques d'origine et de garantie 
pour les cidres produiis, a été égale-
ment prévue. 

L'Association Nationale pour la 
propagande du bon cidre a accepté 
avec beaucoup d'intérêt la proposi-
tion de M. Augé-Laribc, secrétaire 
général de 1' « AFËA » de mettre les 
services de l'Association qu'il dirige 
à. sa disposition pour l'exécution du 
programme de publicité et do pro-
pagande envisagé. Ce travail d'exé-

j cution s'exercera sous la direction 
| et le contrôle constant de l'Associa-
Ition. 

Grâce à la méthode adoptée, il sera 
possible de réduire au minimum les 
frais de gestion des crédits utilisés 
et de coordonner les efforts de l'As-
sociation avec ceux entrepris en fa-
veur des autres grandes, productions 
nationales. 

En vue de favoriser i* emtrôle 
de l'exécution du programme établi, 
une Commission de six membres, 
composée de MM. Gavin, président, 
Lefas, Bémond, Molinié, Loisance êt 
Monticone a .été nommée. Cette Com-

\ mission se tiendra en contact étroit 

Le Concours Général 
Agricole de Paris 

Le Concours général agricole au-
ra lieu en 1933, à Paris (Parc des 
Expositions de la Ville de Paris, 
Porte de Versailles) du lundi 13 au 
dimanche lit mars 1933. 

Il comprendra : 
1. Un concours d'animaux repro-

ducteurs des espèces bovine, ovine, 
porcine et caprine, et d'animaux 
gras des espèces bovine, ovine et 
porcine ; un concours de porcs gras 
abatlus et de volailles grasses ; un 
concours beurrier ; un concours de 
chiens de berger. 

2. Un concours de produits de lai- \ ™ 
terie, de produits agricoles et horti-j 
coles, de vins, cidres,: poirés et eaux-1 
de-vie, 

Les déclarations des exposants, 
établies sur des formules ténues à la ? 
disposition du public dans les bu-i 
reaux du ministère de l'Agriculture, 
et de toutes les Préfectures, devront 
être adressées ; 

1. A la Préfecture, avant le 15 Jan-
vier 1933, pour les vins, cidres, poi-
rés et eaux-de-vie ; 

2. Au ministère de l'Agriculture 
(Direction de l'Agriculture, 3c bu-
reau) ; ..... :. - » 

3. Avant le 25 janvier 1933, poul-
ies produits et les animaux (.sauf 
ceux du concours beurrier) ; 

3. Avant le 10 février 1933, poul-
ies animaux du concours" beurrier. 

EN HAUT : « GALA VERNE >>, vache Maine-Anjou, née le 9 mars 
1929, 1" prix de la 2e section, à Ancenis. à M. Vincent Auguste^ 
Lépinette, Varades (Loire-Inférieure). 

EN BAS : « -FLORAMY », taureau de 4 ans 1/2. 1-300 kilos, 15 fois " 
primé, très bonne origine laitière, fils de « Vorace », plusieurs fois 
championne, contrôlée à 32 litres de lait. A M.-Yves Le Gouais. 
la Barre-David, Saint-Sulpice-dcs-Landes (Loire-Inférieure). 

LIRE EN 2-- PAGE 
LE PALMARÈS DU CONCOURS D'ANCENIS 

M-l 

La G0" Exposition internationale 
de coqs, poules, canards, oies, din-
dons, lapins, pigeons, matériel d'éle-
vage et animaux à fourrures, orga-
nisée par la 'Société centrale d'Avi-
culture de France,- reconnue d'utili-
té publique, aura lieu à Paris, du 10 
au 21 février prochain. Celte mani-
festation est la plus importante du 
continent. 

La clôture des engagements est 
fixée au 31 décembre 1932. Le pro-
gramme est à la disposition îles éle-
veurs et des amateurs, au siègle so-
cial de la Société centrale d'Avicul-
ture de France, 31, rue de Liile. Pa-
ris (7e). 

HfQ II 1 iKjjQltjB l igUm 

Pour détruire 
les ©henïHes des choux 

L'abaissement au prix du blé a posé 
des problèmes nouveaux, aussi bien 
pour l'industrie que pour l'agricul-
ture et l'élevage. 

La consommation du pain avait 
sensiblement diminué et il est à 
croire que si l'on nous rendait 
l'excellent pain d'avant-guerre, nous 
en mangerions davantage. Certains 
disent que ce serait au détriment de 
noire santé, et la Faculté, une fois 
de plus, va sans doute être appelée 
à' se prononcer sur ce sujet brûlant : 
il s'agît tle savoir en somme si le 
pain bis fabriqué avec les farines 
blutées au-delà de '70 % est- plus 
nutritif et plus sain que le pain blanc 
des farines blutées à un taux;inté-
rieur et si le taux actuel fixé à GG 

des farines bises il est aisé de faire 
entrer- des produits:- qui, seraient 
mieux à'leur ulacc dans la ration des 

1 animaux. 
S 11 semble donc que rien ne s'op-
pose sérieusement, au point de vue 
de la santé humaine et de l'avenir 
de la race, aux mesures que le Gou-
vernement a déjà prises ou compte 
prendre pour favoriser la consom-
mation du blé par sa.transformation 
en bonne farine d'une part et .en 
bon son d'autre part, sans aller; jus-
qu'à la transformation on afcopl qiv', 
dans l'état actuel des choses, 11e 
serait par une opération favorable. 

La hausse des céréales secondaires 
à ta suite de l'établissement des 
droits de douane va contribuer à 

présente (tes avantages ou des incou- ! rendre plus "avantageuse l'utilisation 
vénienls pour les consommateurs des sons et des issues par rapport 
que nous sommes tous, et aussi pour | aux moulures diverses préparées h 
la race. ; •_. ..s ■ 

Les puissants intérêts qui sont en 
jeu font que l'opinion peut être aisé-
ment troublée. Il ne s'agit rien 
moins, en effet, que de substituer un 
système de. broyage et de■ nettoyageI 2e octobre, a indique, a après Rell-
à un autre pour lequel on a déjà 

là ferme où chez lés petits .meu-
niers. ■ ' •' •- fï-'i'ui'it; 'À kitèi 

Mon collègue de l'Oise, M." Barbtit, 
dans une excellente étude publiée 
par 1' .« Agriculture. Nouvelle » du 

On peut combattre les chenilles 
des choux avec du sureau. A cet ef-
fet, on prend une grosse poignée de 
jeunes pousses de sureau de 40 à 50 
centimètres de longueur, on les 
trempe dans une marmite remplie 
d'eau et l'on fait bouillir, le tout pen-
dant une vingtaine de minutes. Cette 
ébullition prolongée donne un jus 
noirâtre" auquel on ajoute de l'eau 
froide en quantité égale. Avec le li-
quide refroidi on asperge à l'arro-
soir à pomme ou avec un pulvérisa-
teur les plantes atteintes de chenil-
les. Celles-ci, dès qu'elles sont Tou-
chées, se détachent des feuilles et 
meurent. 

fait de grands frais d'installation. 
L'industrie ' s'adaptera assez facile-
ment à ces transformations et -dans 
tous les cas les petits moulins qui, 
autrefois, étaient nombreux et pros-
pères et que l'après-guerre a ruinés, 
pourraient se reconstituer. Le \ re-
tour à la liberté commerciale, la 
suppression des restrictions dans la 
vente du pain achèveraient de nous 
rendre lo bon pain à bon marché. 
• Au point de vue de l'hygiène, il 
apparaît . clairement à tout- esprit 
non prévenu, sans qu'il soit néces-
saire de faire intervenir l'analyse, 
que la farine pure et le pain appé- j 
tissant se cîéfcndent d'eux-mêmes. Si 
la ration humaine exige des matières 
minérales, des' matières protéiques, 
dés matières grasses et des vita-
mines, ce que personne ne conteste, 
ces substances sont suffisamment 
abondantes dans les aliments que 
nous mangeons en même temps que 
le pain. La bonne constitution des 
peuples anglo-saxons qui se nourris-
sent avec un minimum de pain, en 
est une preuve. Et nui n'ignore 

I d'autre part que dans la fabrication 

ner, que le son normal, au taux de 
blutage actuel contient environ 
120 grammes de matière azotée pro-
téique par kilo, alors que l'avoine 
n'en contient que 80, le maïs et forge 
GG. De plus, il contient des phos-
phates et joue un rôle rafraîchissant 
bien connu des agriculteurs. Il con-
vient plus particulièrement aux 
vaches laitières et aux jeunes veaux, 
mais peut entrer dans tontes les ra-
tions, même pour la volaille-et les 
lapins. Il en faut peu toutefois pour 
l'espèce porcine qui, on te sait, a 
au moins ceci de commun avec l'es-
pèce humaine, qu'elle digère diffici-
lement la cellulose. 

La valeur nutritive du sou varie 
évidemment avec son origine. En 
moyenne, cette valeur exprimée en 
uiiités.fourragères, est représentée par, 
1 kilo % quand l'orge est représenté; 
par 1 kilo et le maïs par 0,G à 0,7. 
Les équivalences moyennes seront h 
peu près les suivafites : 

1 kilo d'orge équivaut à 1 kilo 5-00 
de son, à 0 kilo 900 de maïs ou de 
tourteaux, ;■ 1 kilo 100 d'avoine et 
à 1 kilo 400 de recoupes. : 

Aux cours acluels (le ces protUi'dSf 
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les prix de revient de 100 unités four- J. 
ragères sont les suivants : 

Pour le son, à 45 fr. les 100 kilos, 
I k, 500 X 45 67 50 

Pour la recoupe, 50 fr. les 
100 kilos, 1 k. 400 X 50 70 »» 

Pour l'orge récoltée, à 75 fr. 
les 100 kilos, 1 k. X 75 75 »» 

Pour l'orge achetée, à 80 fr. 
les 100 kilos, 1 k. X 80 80 »» 

Pour le maïs, à 90 fr. les 
100 kilos, 0 k. 9 X 90 81 

Pour le tourteau d'arachide, à 
85 £r. les 100 kilos, 0 k. 9 x 85 76 50 

Pour le uurtcau de lin, à 80 fr. 
les 100 kilos, 0 le. 9 X 80... 72 »» 

Pour le tourteau de son, à 
75 fr. les 100 kilos, 0 k. 9x75 67 50 

Pour l'avoine, à 75 fr. les 
100 kilos, 1. k. 1 X 75 82 50 
II résulte de cette comparaison 

que le plus cher des produits par 
rapport à sa valeur nutritive, c'est 
l'avoin" : mais en ce qui la concerne, 
il l'ai'' tenir -oinptè de ses propriétés 
spéciale., pour l'espèce chevaline, 
qu'il, est difficile de chiffrer. 

L'orge et le maïs, viennent ensuite; 
il faut aussi tenir compte de la va-
leur de l'orge comme aliment rafraî-
chissant et de celle du maïs comme 
teneur en matière grasse. 

Le son est le moins cher, avec le 
tourteau de Soja, produit industriel. 

Si maintenant l'on veut tenir 
compte du prix de revient de la ma-
tière azotée digestible, élément de 
première importance quand on veut 
établir les rations, voici comment se 
classent les divers aliments : 

Tourteau de Soja 1 87 
Tourteau d'arachide 3 2 10 
Tourteau de lin 2 80 
Son . 3 75 
TtccQiU 3* * 4 16 
Avoine 9 36 
Orge 11 36 
Maïs 12 57 

Appellations d'origine 
Tout récoltant qui entend donner 

à son vin une appellation d'origine 
est tenu de l'indiquer dans sa décla-
ration de récolte, 

Après, il serait trop tard. 

Car, si un récoltant n'ayant pas 
fait de- déclaration avec appellation 
d'origine, demandait à la régie d'en 
faire figurer une si.r le titre d'expé-
dition accompagnant la marchandise, 
ce récoltant s'exposerait à de sé-
vères pénalités. 

Peut-on revendiquer une appella-
tion quelconque avec n'importe quel 
vin ? 

Non. 
Pour qu'un vin ait droit à une 

appellation d'origine régionale ou 
locale, il faut qu'il provienne de cé-
pages et d'une aire de production 
consacrés par des usages locaux, 
loyaux et constants. 

Par « aire de production », il faut 
entendre les communes ou parties de 
communes propres à produire le vin 
de l'appellation. 

Les vins provenant d'hybrides 
producteurs directs n'ont droit à 
aucune appellation. 

Toute fraude concernant les appel-
lations d'origine entraîne des péna-
lités graves : amendes, emprisonne-
ment, affichage. 

La IXe Foire-Concours d'Ancenis 
Le récoltant peut revendiquer l'ai* 

pellation pour tout ou partie de sa 
récolte. 

Toute appellation d'origine faite 
conformément à la loi est valable 
tant qu'elle n'est pas contestée de-
vant les tribunaux. 

Il peut y avoir intérêt à obtenir 
judiciairement une délimitation en 
provoquant une action de contesta-
tion. L'avantage essentiel de l'a. pel-
lation d'origine, c'est de valoriser la 
production d'une région réputée ou 
d'un cru renommé et de permettre 
la répression des fraudes. 

En outre, les vins pourvus d'une 
appellation d'origine sont dispensés 
de l'indication du degré. 

Ils peuvent être exonérés de cer-
taines contraintes légales ou régle-
mentaires. 

Mais la multiplication arbitraire 
ou artificielle des appellations d'ori-
gine se retournerait contre les viti-
culteurs. Car le commerce est obligé 
de. tenir des comptes distincts pour 
chaque appellation. Il se refuserait à 
acheter des vins qui auraient des 
appellations injustifiées. 

La loi du 4 juillet 1931 fait une 
distinction entre les diverses appel-
lations d'origine. 

Il y a d'abord - les appellations 
acquises, en vertu de la présomption 

LE CONCOURS DES VINS REMPORTE UN PLEIN SUCCÈS 
ET CONFIRME, UNE FOIS DE PLUS, L'EXCELLENTE 
QUALITÉ DES MUSCADETS, PINOTS, ET GAMAYS DE 
LA VALLÉE DE LA LOIRE. 

Toute personne qui prétend qu'une |
 légale inscrite à

 i'
art

icle 24 de la loi 
appellation d'origine est appliquée à | du 6 mai 1919i Ce sont . lc cham. 

j son préjudice direct es indirect ou I
 paglle; le

 Banyuls, la Clairette de 
contre son droit, à un produit naturel, Dig) le Bordeaux, et les eaux-dc-vie 
ou fabrique et contrairement a l'ori-j

 dc
 Cognac et d'Armagnac. 11 y a 

gme de son produit, eu à des usages •
 CBSui

to i
es

 appellations revendiquées 
locaux, loyaux et constants, peut se 1

 avallt le
 fr, j

auvier
 i

92
G. Pourquoi 

pourvoir devant les iribunaux pour! 
faire interdire l'usage dc celte appel-
lation. 

L'examen dc ces chiffres montre 
l'intérêt que présentent les issues de 
blé dans l'alimentation, avec .Va nou-
velle moulure qui, il faut l'espérer, 
trouvera des défenseurs non seule-|;tée 
ment parmi les consommateurs de 1 JI 
bon pain et parmi les éleveurs, mais 
aussi parmi les agents des fraudes. 

Un journaliste facétieux proposai' 
ïéccininBHt de deuner la bonne ta-
rin 

Le même droit appartient aux Syn-
dicats. L'action est porlée devant le 

cette date ? Jamais les « resquilleurs 
des appellations d'origine » n'ont pu 
îa justifier. 

Pour ce second groupe d'appella-
■ lions, on a prévu un maximum de 

tribunal civil du lieu d origine du !
 m heclolitres

 - m
lectare; au

.
deS

sus 
produit dont 1 appellation est contes-1

 duqucl les avantages réservés aux 

vins à appellations par la loi du 
déclaration d'appellation d on-1 4

 juillet 1931
 (1), „

c
 joueraient plus. 

Ainsi, les Bordeaux ou les Clai-
gine doit être, à peine de nullité, ïaiie ! 
en même temps que la déclaration 
de récolte ' re**es e e Peuvent s'offrir des 

Elle, entraîne le paiement d'une j ' 
blanche aux animaux et de - la- \ taxe dl, c23q centimes par hecto, pour I (l) dispense ac uiocago et dispense 

briquer du pain avec les issues j f
ra

;
s
 publicité. 'de toute distillation obligatoire, 

puisque l'on croit si faciîerier.,'. à la j 
valeur nutritive tic l'enveloppe <'u ; » 
grain dc blé pour l'espèce humaine, j 
Les "minotiers ne sont sans doiile pas 
si mal intentionnés et iïs ont le plus 
grand intérêt à ménager la santé de 
ceux qui les font vivre d'une ma-
nière si large. Mais, dans l'espèce, 
il ne semble'pas qu'en renversant 
celle proposition, c'est-à-dire en 
mangeant le pai;: blanc et en don-
nant lc reste à nos hèles nous fas-
sions une opération désavantageuse. 

G. JAGUENAUD. 

Grâce aux efforts persévérants du 
Comité d'Initiative, présidé par M. 
Milan, et du Syndicat Viticole, la 
Foire-Concours d'Ancenis remporte 
chaque année un légitime succès. Il 
est vrai que le Muscadet des coteaux 
de la Loire — dont la réputation n'est 
plus à faire et qui peut rivaliser 
avec nos meilleurs crus du départe-
ment — attire un grand nombre de 
visiteurs, d'acheteurs, d'amateurs de 
bons vins, qui y trouvent également 
d'excellents Pinots, ou des Gamays 
très fruités. Il y a eu a pour tous les 
goûts et ceci fait honneur à nos 
vignerons de cette riche et belle ré-
gion ancénienne, où l'union la plus 
étroite et la parfaite entente règne 
"litre tous. 

On lira, ci-dessous, les: noms des 
lauréats de dimanche dernier, que 
nous sommes heureux de féliciter — 
doublement fiers et heureux, puis-
qu'ils appartiennent tous à notre 
grande famille, syndicale — mais 
nous tenons auparavant à remercier 
M. le docteur Bousseau, maire d'An-
cenis, les membres du Comité, d?Ini-
tiative et les Administrateurs du 
Syndicat Viticole et Agricole de la 
région, si bien présidé par M. de la 
Rochc-Maçé, de leur charmant 
accueil à notre égard, du plaisir et 
dc l'honneur qu'ils nous ont fs.it en 
nous invitant à celte telle manifes-
tation viticole. 

PALMARÈS 

Hors concours, objet d'art offert 
par le Comité d'Initiative d'Ancenis, 
M. Bourdeau Armand, Saint-Géréon. 

rendements de 60 hectos à l'hectare 
sans être défavorisés. 

Tandis que les Bourgogne ou les 
Anjou ne peuvent pas se permettre 
un rendement supérieur à 40 hectos, 
sans rentrer dans le droit commun. 

Prix d'honneur, objet d'art offert 
par le Comité d'Initiative d'Ancenis, 
M. Langlais Henri, d'Ancenis. 

LOIRE - I N FER I E U RE 
MUSCADETS. ... 1er prix, M. Lan-

glais, d'Ancenis, médaille d'or offerte 
par M. de la Ferronnays, député ; 
2e prix, Mlle Belon, Le Cellier, mé-
daille d'or offerte par la Chambre 
de Commerce de Nantes ; 3e prix, 
M. Perraud Jacques, d'Ancenis, mé-
daille de bronze offerte par M. de la 
Roche-Macé, président du Syndicat 
viticole d'Ancenis ; 4e prix, MM. 
Cathelinais frères, d'Ancenis, mé-
daiile de bronze offerte par M. de 
Lan d cm ont, président du Comice 
agricole d'Ancenis ; 5e prix, M. 
Athimon Auguste, Le Cellier, mé-
daille offerte par M. Bureau, prési-
dent ,du Conseil d'arrondissement ; 
M. Toublanc Etienne, Saint-Géréon, 
Ire mention honorable ; M. Luneau 
Ferdinand, d'Ancenis, 2e mention 
honorable ; M. Gouieau Jean, d'Ou-
don, 3e mention honorable ; M. Bri-
sonneau Marcel, de Mauves, 4e men-
tion honorable; M. Aubron Pierre, 
nAncenis, 4e mention honorable; M. 
Mallet, de Mauves, 4e mention hono-
rable. 

PINOTS. — 1er prix, M, Guindon 
Stanislas, St-Géréon, médaille d'ar-
gent offerte par M. le Dr Bousseau, 
maire d'Ancenis ; Mme Chailloux, 
de Varades, mention honorable. 

GROS PLANTS, — 1er prix, M. 
Guindon Stanislas, de Saint-Géréon, 
médaille de bronze offerte par MM. 
les Sénateurs de la Loire-Inférieu-
re ; M. David Jean, d'Oudon, men-
tion honorable ; Mme Chailloux, de 
Varades, mention honorable. 

MALVOISIES. — 1er prix, M. 
Guindon Stanislas, St-Géréon, mé-
daille de bronze offerte par M. le 
Dr Peltier, conseiller général ; M. 
Aubron Pierre, d'Ancenis, mention 

honorable ; M. Toublanc Etienne, 
Saint-Géréon, mention honorable. 

VINS ROUGES. _ GAMAYS. — 
1er prix, M. Guindon Stanislas, de 
Saint-Géréon, médaille d'argent of-
ferte par la Chambre de commerce 
de Nantes ; MM. Cathelinais, d'An-
cenis, et Sauvaitre Jean, d'Ancenis. 
mention honorable. 

OTHELLOS. — M. Guindon S., de 
Saint-Géréon, Ire mention honora-
ble ; M. Rousseau Jules, d'Ancenis. 
2e mention honorable. 

HYBRIDES ROUGES. — 1er prix, 
M. Luneau Ferdinand, Ancenis, mé-
daille d'argent offerte par M. Colli-
neau, conseiller d'arrondissement ; 
M. David Jean, d'Oudon, mention 
honorable ; M. Langlais Henri, d'An-
cenis, mention honorable. 

MUSCADETS. — 1er prix, M. Ho-
noré Chauvin, de Bouzillé, médaille 
d'or offerte par M. de Saint-Pern, 
conseiller général ; 2e prix, M. Jo-
seph Toublanc, de Champtoceaux, 
médaille d'argent offerte par le Syn-
dicat d'Initiative de Nantes ; Men-
tion honorable : M. Léandre Aubert, 
La Varenne ; M. Dominique Guitlon, 
de Bouzillé ; M. Pierre Poilane, de 
Bouzilié. 

PINOTS. — 1er prix, M., Raymond 
Blacliez, de Montjean, médaille d'or 
offerte par M. Raoul de Saint-Pern ; 
Mention honorable : M. Léandre Au-
bert, La Varenne. 

GROS-PLANTS. — Mention hono-
rable : M. Léandre Aubert, La Va-
renne. 

VINS ROUGES. — GAMAYS. — 
Mention honorable, M. Godefroy. de 
Champtoceaux, 

CABERNETS. — Mention honora-

fr. et une médaille offerte par la So-
ciété des Agriculteurs de France ; 
2e, M. Epoudry Jean, Ancenis, 60 
fr. ; 3e, M. Renault Pierre, La Pré» 
votière, Mésangcr, 20 fr. ; 4e, M. 
Epoudry Jean, Ancenis, 15 francs. 

2 dents. — 1er prix, M. Guilloteau 
Alexandre, La Jourdonnière, Mésan-
ger, 80 fr. et une médaille offerte par 
la Société des Agriculteurs de Fran-
ce ; 2e prix, M. Epoudry Jean, Ile-
Verte, Ancenis, 75 fr. ; 3e prix, M. 
Renault Pierre, La Prévotière. Mé-
sanger, 40 fr. 

4 dents. — Prix unique, M. Cruau. 
Saint-Joseph, Mésanger, 45 fr. 

Prix offerts par le Syndicat d'éle-
vage de la race Maine-Anjou : 

Taureaux. — M. Blin, Rond-Buis-
son, Saint-Herblon, 100 fr. ; M. Es-
nault Joseph, La Chutellerie, Ance-
nis, 100 fr. 

Vaches. — M. Nau Francis, La Gif 
Iardcrie, Ancenis, 100 fr. 

Lot d'ensemble. ■— M. Renaut !Picr-
re, La Prévotière, Mésanger, 70 fr. ; 
M. Epoudry Jean, Ile-Verte, Ance-
nis, 30 fr. 

Poulinière;;, — 1er prix, M. Guil-
loteau Alexandre, La Jourdonnière, 
Mésanger, .125 fr. et une médaille of-
ferte par lc comte H. de Lande-
mont ; 2c prix, M. Menet Joseph, La 
Maurière, Ancenis, 100 fr. : 3e prix, 
M. Renaut Pierre, La Prévotière. Mé-
sanger, 75 fr. 

Poulinières non snilces.. ■— .Hors 
programme : 1er prix, .M.i Epoudry; 
Jean, Ile-Verte, Ancenis, 50 fr, ; 2e 
prix, M. Guér.in. le bourg, Mésanger, 
30 fr. 

16E sir 11 

Htsfri 

mi 
Le nombre des agents chimiques 

. mis à la disposition .de Ja thérapeu-
tique augmente chaque jour, ci dans 
u-t arsenal de médicaments on n'en 
avait découvert aucun encore dont 
:es propriétés soient telles qu'il 
puisse être employé avec un égal 
succès dans le traitement d'un gram; 
nombre de maladies. Au contraire, 
>1 était '.»ic;i établi qu'à chaque tem-
pérament et presque à chaque indi-
vidu convenait un remède qui devait 
être préféré à tout autre. Cette diffé-
renciation extrême des méthodes et 
des agents thérapeutiques offrait des 
inconvénients graves et multiples. 
La science médicale semblait ne plus 
entrevoir t'eSislcnco autrefois admise 
cl'un remède quasi-universel à toutes 
les souffrances physiologiques des 
"Domines — tout au moins à celtes 
provoquées par une infection micro-
bienne ou une déficience de l'orga-
nisme, 

Un fc»U nouveau a éclaté : la dé-
couverte par un physicien français, 
M. Eugène Rayer, d'un gaz qu'il a 

• appelé oaioijoius puissamment radio-
actif et doué de propriétés bactéri-
cides ci régénératrices de la cellule 
vivante. 

M. Leduc, ingénieur, ancien élève 
"de Polytechnique, professeur à l'Ecole 

..centrale ce Lyon, et M. le docteur 
.liez, de In Faculté de Lyon, ont 
exposé, au cours d'une conférence 
donnée mercredi dernier au Théâtre 
.Graslifï de Nantes, les caractéris-
tiques physico-chimiques et médi-
cales de cette nouvelle, découverte 
•française, 

Modèle courant. Commande du fond 
mouvant par un seul arbre. Bonne 
construction. 

Larg. d'épandage : ln,50... 1.940 fr. 
- lm75... 1.970 » 
—: sH 2m ... 2.000 T 

Supplément pour carters à bain 
d'huile des deux côtés : 100 francs, i ques, nous consulter. 

A dents flexibles et socs réversi-
bles ordinaires, dents plates ou 
étranglées et pièces de renforcement 
des traverses extérieures^ 

MODELE-REGULIER, dents inté-
rieures, sur 3 traverses : 

Avec avant-train à vis à 1 roue : 
Largeur 1 levier -2 leviers 

. 0;"90 310 fr. 325 fr. 
7 — , 0'"90 325 » 340 » 

375 » 390 » 
11 — .... .. l-OO 420 » 

Prix franco gares grands réseaux. 
Remise à nos adhérents. 
Nous attirons l'attention des culti-

vateurs sur les derniers perfection-
nements de ces distributeurs, qui 
sont livrés avec une garantie de 3 !

 tées sur
 4

 rangS) donl deus d€nls (ra
. 

Avec avant-train à vis à 2 roues : 
Largeur 1 levier 2 leviers 

5 dents , 0m90 330 fr. 345 fr. 
7 — , 0'"90 345 » 360 » 
9 — , 1°'30 395 » 410 » 

11 — lm60 445 » 

MODELE VIGNERON, dents mon-

Pouliches de 2 ans. ■■— 1er prix, 
M. Guérin Pierre, Mésanger, 125 fr., 
médaille de la Société des Agrieul-

ble : M. Raymond Blacbez, de Mout- I
 tem

.
s de

 p
rance

 .
 2e

 prix, M. Hardy 

iean- | Julien, La Baimboire, Oudon, 100 
HYBRIDES ROUGES. — 1er prix : \ fr., médaille de la Société des Agri-

M.1 Léandre Aubert, médaille d'or 
offerte par le Syndicat d'Initiative 
de Nantes ; 2e prix : M. Francis Gui-
bourne, de St-Floreiit-le-Vieil, mé-

culteurs de France ; 3 eprix, M. Re-
naut Pierre, La Prévotière, Mésan-
ger, 90 fr. ; 4e prix, M. M. Bricaud, 
Belle-Vue, Rocheblanche, 75 J'r. ; 5e 

daille d'argent offerte par le Syn- ] prix, M. Mortier, La Galie.hcraic, 
dicat d'Initiative de Nantes; ire'j Mésanger, '60 fr. ; 6c prix, MM. Bio-
mention honorable, M. Louis Ter-j tcau frères, La Planche, Ancenis, 10 
rien, de Drain ; 2e mention honora- j fr. ; 7e prix, M. Menet, La Maurière, 
ble, M.«J. Moreau, de Drain; Men 
tion honorable, M. Rcnou, de Liré. 

Un vin d'honneur réunit ensuite 

Ancenis, 30 fr. ; 8e prix, MM. Bio-
teau frères, La Planche. Ancenis, 
25 fr. 

Pouliches d'un an. — 1er prix, M. 
Hardy, La Baimboire, Oudon, 1011 

officiels et exposants dans la grande : fr> médaille offerte par M. d 
Ln tôle d'acier, avec chaises en 1 salle du premier. M. J. Pohier offrit 

fer, moyeux fonte et rayons fer plat 

Grande robustesse. Ces rouleaux 
sont livrés avec limonière, ou, sur 
demande, avec timon. Ils peuvent 
aussi être munis d'un décroltoir et 
d'un siège. 

Dispositif spécial, pour le graissage 
rapide des moyeux intérieurs. 

Distributeurs d'engrais pour vignes 
sur demande. 

Notices explicatives et autres mar-

BACHES 
Oise bonne bâche est ia meilleure 

aasuranca contre la^pluie 

Doubla couture, coins renforcés, œii-
UU «livre tous les mètres, lm50 de 
cord* à chaqiia- coin, ou cordes à cou-
llss- rur te» largeurs, au choix du pre-
neur. Marques comprises, marchandise 
départ iÇarc Paris, 

poive le mèlre carré confectionné : 
'*3nt* : vert gras....- , t 10 80 
[Lia et Jute : vert gras .- 11 55 

 , 12 60 

13 65 

:■-(' 

Lin : vert gras 
fChgftv^gj N" 1 vert gras ou 

cachou enduit 
e3 N° 2 vert gras ou 

cachou enduit...., 
N° 3 vert gras...,..: 
3S" 4 vert gras s 

SfttOiTy l rA vert gras ,; 
s~i B vert gras 3 

vert gras.........-.: 
vert gras:. 

ipasset, les commandes au Syndicat. 
Ne pjîs oublier d'indiquer l'inscrip-

fiony ou sinon, ïej b4clj.es seront 

£>cies a i 
BATI BOIS : Modèle simple, pour 

sciage dc bûches de 18 cm. de dia-
mètre environ. Marchant au moteur; 
débit en travers : 4 stères à l'heure, 
en deux traits. A chevalet, sans table: 

Avec lame de 500 '"/"'■•. 435 fr. 
— — 600 ■"/'"... 485 fr. 

Modèle combiné, avec table et che-
valet pour sciage en long et eu tra-
vers, fabrication parfaite.;, gros suc-
cès : 

Avec lame de 500 ra/m...: 530 fr. 
— 600 -/.%. 595 fr. 

Modèle avec table. 4 retour auto-
matique : 

Avec lame dc 500 m/m... 630 fr. 

r-. 600 "V."1... 670 fr. 

BATI FER ; Paliers à billes, qua-
lité supérieure. Modèle, combiné à 
chevalet et table : 

Avec lame de 500 m/m... 500 fr. 
_ _ 600 "=/"... 560 fr. 

Pour poulies fixe et folle et dé-
brayage, majoration de 30 francs. 

LAMES DE SCIES, seules ; denture 
droite,, couchée, ou à crochetSj au 
choix .;" 

gigmètre 500 m/m 80 fr. 
ç=> 550 m/m .; 105 fr. 
fe=s 600 lu/m .: 125 fr. 

Prix départ usine. Remise aux 
adhérents, 

Culsewrs 
Cuïseurs en tôle d'acieç 

dc 3 "V"1, les plus simules, 

les plus solides. 
Les matières alimentai-

res, pour le bétail, se cui-
sent en utilisant l'eau 1 
qu'elles renferment et que | 
ia vapeur porte à ébulli- I 
tion. D'un nettoyage faci- I 
le, d'une sécurité absolue, |H§ 
l'appareil se bascuie très i 
facilement, sans le soule-
ver. 

vaillant derrière les roues, mêmes 
prix que ci-dessus. 

Pour les cultivateurs 9 dents et au-
dessus, nous recommandons l'avant-
li-ain à 2 roues et 2 leviers. 

Remise à nos adhérents et bonifi-
cation de transport. 

Largeur POins MOYEN 
dc travail Oiara û"o0 0"Gi> ■0-6i 

lm40 285 k. 
lm60 305 k. 315 k. 360 k. 385 k. 

lni80 320 k. 335 k. 385 k. 415 k. 

2n,00 340 k. 355 k. 405 k. 440 k. 

2"'20 355 k. 365 k. 435 k. 

Prix au kilo : 1 fr. 8 5 départ usine. 

les remerciements du Comité dfltni 
tiative à tous les exposants et à tous 
ceux qui contribuèrent au succès de 
la Foire. M. le Maire félicita le Co-
mité pour l'intelligent eifort accom-
pli malgré la crise, puis -M. de la 
Ferronnays félicita à son tour les 
organisateurs et les vignerons. Il 
préconisa une liaison entre nos syn-
dicats professionnels et lc Parlement 
et rendit hommage à notre Confé-
dération générale des Vignerons du 
Centre et de l'Ouest, à ses actifs di-
rigeants, MM. Gauthier et Paul Gar-
nier, puis leva son verre au Syndi-
cat Viticole dc la région d'Ancenis. 

Remise à nos Adhérents, 

Contenances Prit Prit 
en en av:e cttvo 

K*» litres tôle [teinta galvanisée 
1 50 .395 fr, 430 fr. 
2 65 455 »»; 1.495 »» 
3 80 505 »», 550 
4 100 570 »»j 620 »» 
5; 125 625 »»; 680 »» 
6 150, 685 »»; 760 »» 
l 20Q 7.60 »»: 840 »» 

Modèles plus grands sur demande. 

Ces prix s'entendent départ usine. 

REMISE à nos adhérents, 

Herses ftilteiees en Z 
Herses à 3 flèches par compartiment 

Entièrement en acier livrées avec 
barres d'assemblage, volée d'attelage 
chaînettes centrales d'articulation. 

Dents de : 13-/™ 15"/s «-> 

2 comp., 30 dents. 44 k. 60 k, 69 k. 
3 comp,, 45 dents. 68 k. 92 k. 106 k. 
4 comp, 60 dents. 92 k. 124 k. 143 k, 

Prix du kilo : 2 fr. 70, départ usine. 

Remise à nos adhérents» 

Tous autres modèles dc herses à 
2 et 4 flèches par comparlimentç 

Herses Uanadiennes 
à patins, simples, robustess 

à dents renforcées et étranglées 

Nous Consulter au Syndicat* 

Broyeurs fie Fouîmes de Terre 
Indispensable dans toutes fermes. 

Bâti bois : grille 32=mxl8"n...! 95 fr. 
Bâti fonte: grille 36cmxL3cm...i 120 » 

Sur demande, avec volant, majora-
tion de 20 francs. Broyeurs sans 
pieds, réduction de 10 francs, 

Prix départ usine, et remisé »ux 
adhérents»' 

Pulvérisateurs a lorle pression 
peur 

traitement des arbres fruitiers 
SUR BROUETTE A DEUX ROUES, 

cloche à air en laiton avec mano 
mètre, permettant de charger i 
13 kilos ; réservoir en laiton de 
50 litres, lance à main à jet réglable 
avec interrupteur rapide et robinet 
à vis et quatre mètres tuyau caout-
chouc pour lance. 

L'appareil complet... 960 fr 

SUR BROUETTE A UNE ROUE, 
même appareil que' ci-dessus,- avec 
cloche à air en laiton, mais sans 
réservoir. Peut servir au chargement 
d'appareils à dos, à pression préa 
lablee 

Prix 620 fr 

Départ usine et REMISE AUX 
ADHERENTS. 

Semoir " Passe-Partout" 
Se fixe sur l'avant-train du Brabant 

ou sur charrue. Sème toutes graines : 
Blé, orge, avoine, sarrasin. Economise 
semence et main-d'œuvre ; a jÇait ses 
preuves. Prix : 280 francs. 

Nous consulter à Nantes, 

J\romI)re Largeur Prix avec m^ncîtCTons 
de dcnls dû travail Poids; £ uns rouo 

5 0.60 47 Ml, r' 172 fr. 
7, 0.70. 59 —. f 210 »; 
9 0.90 : 70 wi 255 » 

10. i.OG 265 »; 
11 1.10 80 -i \ 300 » 
12 1.20 82 -s'' 310 » 

Lundi 12 décembre eurent lieu, 
sur le vaste Champ de Foire d'An-
cenis, deux intéressants Concours : 
celui du Comice Agricole cantonal 
d'Ancenis, présidé par M. Henri de 
Landemont, réservé aux espèces che-
valines et bovines et celui des Re-
producteurs Maine-Anjou, organisé 
par M. Delbommeau, l'actif secrétai-
re général de la race Maine-Anjou, 
de Château-Gonthier. Ces concours, 
qui réunirent de forts jolis Jots 
d'animaux, attirèrent un grand nom-
bre dc visiteurs et d'éleveurs de la 
régioiic 

Majoration pour 1 roue : 12 fr, 
— :— i roues: 34 fr. 

Prix départ. Remise aux adhérents, 
et'bonification de. transport, 

DécavaâSBonneuses 
Nous consulter au Syndicat, 

Charrues Vigneronnes 
CHARRUES ARAIRES : A soc ordi 

naire, corps droit non déporté, man 
cherons fixes : 215, 245 ou 275 fr., 
suivant force. Suppléments 16 ou 
18 fr. pour coutre, ou versoir Triplex. 

A barre mobile, corps droit non 
déporté : 235, 265 ou 295 fr. Mêmes 
suppléments pour coutre ou versoir 
Triplex. 

CHARRUES DECHAUSSEUSES : 
A soc ordinaire, corps déporté : 235, 
265 ou 295 fr. suivant force. Supplé-
ments 16 ou 18 fr. pour coutre ou 
versoir Triplex. 

A barre mobile, corps déporté : 

Concours Agricole 
d'Ancenis 

• Taureaux sans dent. —■ 1er prix, 
M. Guillon, la Cotelleric, Roche-
blanche, 75 fr. et une médaille oil'er. 
te par M. le Ministre dc l'Agricul-
ture ; 2e, M. Berthelot, Pouillé-lcs-
Coteaux, 60 fr. ; 3é, MM. Biolteau 
frères, La Planche, Ancenis, 40 fr., 
ex-requo, M. Chauvat, La Fouquière 
Ancenit), 40 fr. ; 5e, M. Blin, Rond 
Buisson, Saint-Herblon, 25 fr. ; 6e, 
M. Epoudry Jean, Ile-Verte, Ancenis, 
20 francs. 

Taureaux de 2 à G dents. — Ici-
prix, M. Blin, Rond-Buisson, Saint-
Herblon, 100 fr. et une médaille of-
ferte par la Société des Agriculteurs 
de France ; 2e, M. Cerisier, le Petit-
Bois, Saint-Herblon, 75 fr. ; 3e, M. 
Renaut Pierre, La Prévotière, Mé-
sanger, 70 fr. ; 4e, M. Cerisier, Le 
Bois-Vert, Saint-Herblon, 50 fr. ; 5e, 
M. Esnault, La Chutellerie, Ancenis. 
30 francs. 

Vaches. — 1er prix, M. Nau Fran-
cis, La Gilarderie, Ancenis, 110 fr. 
et une médaille offerte par MM. les 
Sénateurs de la Loire-Inférieure ; 2e, 
M. Guillauteau, La Jourdonnière, dc 

Ferronnays, député ; 2e prix, M. 2 
Esnault Joseph, La .Chateîleric, An-
cenis, 75 fr. 

Concours de Reproducteurs 
SVSaâ ne» Anjou 

Première catégorie : Mûtes (Ire 
section). — 1er prix : M. Ouary, La 
Botterie, Trans-sur-Erdre, 250 fr. ci 
une médaille offerte par le Syndicat 
d'Initiative dc Nantes ; 2e, M. de la 
Lerronnays, Saint-Mars-la-Jaille, 225 
fr. ; 3c, M. Laine, dc Mouieii, 180. • 
fr. ; 4e, M. liodé Louis, de Varades, 
140 fr. ; 5c, M. Branchereau, de 
Hiaillé, 125 fr.; 6e, M. Malingç Louis, 
de Varades, 100 fr. — Prix supplé-
mentaires : M. Cosson P., de Mau-
musson, 50 fr. ; M. Boré, La Chapel-. 
le-Saint-FIorent, 50 fr. 

Mâles (2e section). — 1er prix : M. 
Le Gouais Y., Saint-Sulpicc-des-Lau-
des, 300 fr. et médaille offerte par. 
M; te Comte de la Poucze ; 2e, M. de 
la Ferronnays, Saint-Mars-la-.laillc, 
250 il'- ; 3e. M. Vincent A,, dc Vara-
des, 200 fr. ; 4°, Mj Malinge, dc Va-
rades, 150 fr. ; 5e, -VI. Renaut Pierre, 
de .Uésanger, 100 fr. — Prix supplé-
mentaires : M. Esnault Joseph, d'An* 
cenis. 50 fr. ; M. Martin, dc KiailJé, 

0 fr. ; M. Blin Joseph, Saint-Her-
blon, 50 fr. ; M. Cerisier Jean, de 
Sain i-Her blou, 50 f r. 

2c Catégorie : Femelles. — 1er, 
prix : M, tic la Ferronnays, Saint-
Mars-la-JailIe, 250 fr. et une médail-
le offerte par M. Athimon ; 2c, M. 
Vincent, de Varades, 200 fr. : 3e, M. 
Malitige L„ de Varades, 150 fr. 

Femelles (2c section). — 1er pris: 
M. Vincent A„ de Varades, 250 fr. et 
une médaille offerte par te Syndicat 
d'Initiative de Nantes ; 2e, 3e cl 4e 
prix : M. de. ia Ferronnays, Saint-
Mars-la-Jaillé, 225 fr. ; 5e, M-, Vin-
cent, de Varades, 200 fr. ; ue. M. Ma-
tinge, de Varades, 150 U: 

Femelles (3e section). — ter priXî 
M. de la Ferronnays, Saint-Miu-s-ia-
J aille, 250 fr. et médaille offerte p'i" 
M, Gautherot. sénateur ; 2e, M. Huant. 
Eugène, de Riaillé, 225 fr. ; 3e, M« 
Vincent, de Varades, 200 fr. : 4e, >!• 
de la Ferronnays ; ex-sequo, M. M*f 
linge, de Varades, 150 fr. ; 0e, M-
Vincent, de Varades, 100 fr. — P!'* 
supplémentaire : AI-, Vincent, de 
l'Epinay, 50 fr. 

Championnat. : M'aies. — Médaille 
offerte par M. de la Ferronnays, '-'C* 
puté : M. Y. Le Gouais. Seiul-Sulp.*" 
ce-des-Landes. 

Championnat : Femelles, i—s -'',c' 
daille offerte par M. do Bougé, sér.s-

255, 285 ou 315 fr., suivant force 
Mêmes suppléments pour coutre ou Mésanger, 100 fr. et une médaille of 
versoir Triplex, 

Prix départ. Remise aux adhérents. 

L'OCTOZONE 
cicatrise les 

PLAIES et ULCÈRES 

ferte par le C. I. ; 3e, M. Renaut 
Pierre, La Prévotière, Mésanger, 85 
fr. ; 4e, M. Epoudry Jean, Ile-Verte, 
Ancenis, 70 fr. ; 5e, M. Nau Fran-
cis, La Gilarderie, Ancenis, 55 fr. ; 
6e, M. Epoudry Jean, Ile-Verte, An-
cenis, 45 fr. ; 7e, M. Renault Pierre, 
La Prévotière, Mésanger, 35 fr. 

Génisse sans dent. —. 1er prix, M. 
Epoudry Jean, Ile-Verte, Ancenis, 80 

teur, Président du Syndicat de 'a 

race Maine-Anjou : M. de lit Perron-
îrîiys, Saint-Mars-la-Jaiite, 

Prt'x d'ensemble : Médaiïia de Ve'" 
meil offerte par M. Angebault, con-
seiller d'arrondissement : M. ue -x 

Ferronnays, Saint-Mars-la-Jaille. 
Médaille d'argent offerte par M* 

de la Roehemacé, vice-président 
la Société Maine-Anjou.: M, 
A., de Varades. 

LOCTOZOINE 
guérît l'ECZEMA 



MARCHES DE LA VILLETTE 
Pu Lundi 12 Décembre 9 932 

V 

ANIMAUX 
•<u 
a e 

1 
Vendus 

COURS OFFICIELS ! 
du kilo, viande netlo | 

PRIX APPROXIMATIFS 
du kilo, poids vif 

t" quai. 2* quai. 3" quai. extra 1" quai. 2* quai. 3' quai. extra 

3.476 3.300 7 30 6 20 5 » 8 20 4 38 3 40 2 50 5 08 
Vaches....», 1,738 1.600 7 10 5 60 4 40 8 40 4 25 3 08 2 20 5 37 
[Taureaux... 456 430 6 » 5 10 4 70 6 60 360 2 80 2 35 4 10 

1.678 1.600 10 » 7 70 6 20 12 » 6 » 4 38 3 40 7 45 
Moutons.... 14.324 14.100 16 60 U 10 8 60 18 20 8 30 5 20 3 78 9 10 

2.174 2.174 11 14 10 70 7 58 11 42 7 80 7 50 5 30 8 » 

a La Maison de l'Agriculture » 
et e Le Palais des Vins » 

Ou Jeudi 5 5 Décembre 1932 

1.700 1.600 7 20 6 10 4 90 8 10 4 32 3 35 2 45 5 02 
850 800 7 00 5 50 4 30 8 30 4 20 3 02 2 15 5 30 

Taureaux... 280 260 5 80 4 90 4 50 6 40 3 48 2 70 2 25 3 95 
1.888 1.800 10 00 7 70 6 20 12 10 6 00 4 38 3 40 7 50 
6.761 6.600 16 20 10 70 8 10 17 80 8 10 5 02 3 65 8 90 
1.601 1.601 10 86 10 42 7 42 11 42 7 60 7 30 5 20 8 00 

iarchê du Lundi. — Arrivages par Départements 
GROS' : 5.670. — Maine-et-Loire, 250; 

Sarthe, 315; Mayenne, 340; Loire-Infé-
rîeure,. 230; Deux-Sèvres, 215; Vienne, 
65; Vendée, 285. . 

VEAUX : 1.678. — Maine-et-Loire, 
100; Sarthe, 310; Mayenne, 40; Loire-
Inférieure, 40; Indre-et-Loire, 70; Ven-
de*, 20. 

MOUTONS : 15.259. — Sarthe, 80; 
Mayenne, 70 ; Loire-Inférieure, 60 ; 
Deux-Sèvres, 230; Vienne, 810; Vendée, 
85 étrangers, 1.242. 

PORCS : 2.114. — Maine-et-Loire, 
210; Sarthe, 250; Mayenne, 10; Loire-
Inférieure, 390; Indre-et-Loire, 80; 
Deux-Sèvres, 40; Vienne, 40. 

La Défense des Vignerons du Centre 

Le groupe de défense des Vigne-
rons du Centre et de l'Ouest s'est 
réuni le 7 . m embre 1932, au Palais-
Bourbon, ' sous la présidence de 
M. Louis Proust, député d'Indre-et-
Loire, 

Assistaient à cette. réunion : MM. 
Cochet (Cher), Emile Faure, Louis 
Proust (Indre-et-Loire), Besnard-
Fe'rroh, Mauger (Loir-et-Cher), Jean 
Zay (Loiret), Le Cour Grandmaison, 
de Juigné, de la Ferronnays (Loire-
Inférieure), Cointreau, de Grand-
maison, Rolland (Maine-et-Loire), 
Tranchaiid (Vienne). 

M. Proust a mis ses collègues au 
courant de l'activité du groupe pen-
dant les vacances parlementaires. Il 
a notamment rendu compte des dé-
marches faites par lui et par M. Gar-
nicr, secrétaire général de la Confé-
dération des Vignerons du Centre et 
de l'Ouest, auprès des Ministres de 
l'Agriculture et du Commerce. 

Puis M. Garnier a donné des indi-
cations sur la récolte et le marché 
des vins dans les départements du 
Bassin de la Loire. Il a montré, en 
tenant compte, par exemple, des ren-
seignements recueillis avec le plus 
grand soin par M. Depardon, direc-
teur de la Station œnologique de 
Blois, que la qualité des vins de la 
dernière récolte dans l'Allier, le 
Cher, l'Indre, l'Indre-et-Loire, lc 
Loir-et-Cher et la Sarthe, était bien 
supérieure à ce qu'on aurait pu espé-
rer au début des vendanges de 1932. 

Mais il n'a pas caché la gravité 
latente du danger qui menace notre 
vignoble, en raison même de la me-
nace des importations étrangères et 
de l'accroissement continu de la 
oroduction algérienne. 

Il a donné des indications pré-
cises sur les inconvénients des 
accords commerciaux conclus avec 
l'Espagne et le Portugal. 

Après échange de vues sur cette 
"question, le groupe a chargé son 
président, M. Louis Proust, d'inter-
venir à la tribune dans le plus bref 
délai. Il a mandaté MM. de Grand-
maison (Maine-et-Loire) et Proust 
(Indre-et-Loire) pour intervenir dans 
la discussion des projets ratifiant les 
accords commerciaux intéressant la 
viticulture. 

M. Garnier a ensuite montré les 
difficultés d'un règlement équitable 

et rapide du conflit qui met aux 
prises les vignerons de la métropole 
et les viticulteurs algériens. Il a 
exposé dans ses grandes lignes un 
projet de conciliation qui aboutirait 
à un aménagement régional du mar-
ché des vins. 

D'après ce projet, les mesures de 
blocage et de distillation comporte-
raient des modalités différentes, sui-
vant qu'il s'agit de l'Algérie, du Midi 
ou des autres vignobles français. 
Ainsi, le principe de l'unité législa-
tive nationale, dans le domaine viti-
cole serait respecté, mais il serait 
tenu compte des conditions particu-
lières des différentes parties du 
vignoble français. 

Le groupe s'est vivement intéressé 
à cette suggestion, qui a provoqué 
d'intéressantes observations de. MM. 
Le Cour-Grandmaison, Faure, Tran 
chand. 

Le groupe a décidé dc poursuivre 
ses .efforts en faveur des vignerons 
des départements du Bassin dc la 
Loire et de se tenir, dans ce but, 
en relations constantes avec la Con 
fédération des Vignerons, du Centre 
et de l'Ouest. 

La Fédération Nationale des Pro-
ducteurs de légumes et fuits nous 
communique ; 

Trente millions de francs, votés 
l'an dernier par le Parlement, pour 
subventionner l'Agriculture en dé-
tresse, n'ont nullement relevé la si-
tuation matérielle de ces Agricul-
teurs auxquels nos Parlementaires 
veulent bien porter un si grand in-
térêt. 

Ces 30 millions ont disparu, com-
me tant d'autres, sous le voile épais 
d'une « enquête agricole », faite par 
des Commissions choisies parfois en 
dehors des compétences. 

Pour ma part, je suis fixé sur la 
valeur illusoire des travaux de cel-
les-ci par ceux-là mêmes qui eurent 
à en assurer la centralisation. 

20 autres nouveaux millions sont 
encore consacrés par le" Parlement 
à l'Agriculture, sous la rubrique : 
« Organisation des débouchés — 
Exportations Agricoles », au moment 
précis d'une politique de contingen-
tements outranciers entre Nations 
les plus voisines. 

Des Commissions d'étude et des 
Comités techniques ont fixé les gran 
des lignes dii programme devant 
servir de base à leurs travaux et 
une première répartition a été faite 
à ces quatre Comités, selon leur na 
turc i, 
a) Comité de propagan-

de en- faveur du vin 
et du raisin 2.115.000 

b) Comité de propagan-
de en faveur de la 
production animale.. 5.250.000 

c) Comité de propagan-
de en faveur de la 
production végétale.. 5.580.000 

d) En vue de la propa-
gande en général'?.. 1.050.000 

Total , 13.995.000 
Solde disponible.. 6.005.000 

guérît îe DIABÈTE 

Vins de coypage 
On sait que la loi du 1er janvier 

1930 interdisait l'utilisation des vins 
importés de l'étranger pour les cou-
pages. Les vins importés de l'étran-
ger ne pouvaient circuler en vue de 
la vente, être mis en vente ou vendus 
que si l'indication dc leur pays d'ori-
gine et leur degré alcoolique figu-
raient clairement sur les récipients, 
factures et pièces de régie. 

La loi du 11 juillet 1931, qui pré-
voit l'octroi de droits réduits pour 
les contingents de moûts fixés par 
des accords commerciaux conclus ou 

CENTRE DE TRAITEMENTS 

| IW0I 
NANTES, 18, Rue Lafayette 

Il a été bien entendu, dans les 
intentions du législateur, que ces 
subventions ne seraient accordées 
qu'aux seuls groupements profes-
sionnels et collectivités poursuivant, 
sur l'ensemble du territoire Natio-
nal, soit directement, soit avec la 
collaboration de groupements régio-
naux, des buts d'intérêt général, à 
l'exclusion de ceux qui défendent les 
intérêts commerciaux de leurs adhé-
rents. 

Combien y a-t-il de groupements 
remplissant ces conditions ?■ 

Des centaines, à Paris et en Pro-
vince, ont cette prétention erronée 
d'être plus qualifiés qu'un autre 
pour représenter et défendre telle 
profession de l'Agriculture. Certai-
nes osent impunément laisser enten-
dre ' avoir l'exclusivité de la repré-
sentation, dc l'organisation et de la 
défense de l'Agriculture en géné-
ral. 

Hélas, il y a belle lurette que les 
paysans avisés ne leur font plus 
confiance. . 

Ce qui est plus exact, c'est que 
tous convoitent l'héritage des 20 mil-
lions alloués par l'équipement na-
tional et faute dc soldats, des Etats-
Majors, hâtivement rassemblés, ré-
pondront présent le jour dc la dis-
tribution. 

Il serait puéril, au temps de crise 
financière que nous traversons, de 
continuer un pareil gaspillage de 
l'argent d'autrui, au nom de l'Agri-
culture. La générosité du Gouverne-
ment restera vaine et sans effet pal-
pable, tant qu'il pratiquera aveuglé-
ment la politique des subventions 

à des groupements qui 

Ce serait, à mon sens, une expo-
sition permanente de tous les pro-
duits du sol de France et de ses Co-
lonies, où tous les visiteurs, fran-
çais et étrangers, pourraient voir, 
apprécier et faire leur choix selon 
leur préférence. 

C'est autour de cette « Maison de 
l'Agriculture », à Paris, et pour elle, 
qu'on ferait de la propagande en 
France, aux Colonies et à l'Etran-
ger. Il n'y se pas un paysan qui vien-
ne à Paris sans aller faire une visi-
te aux Halles, il n'y aurait pas ,un 
paysan et pas un fournisseur de 
l'Agriculture qui viendrait à .Paris 
sans se rendre à la « Maison de 
l'Agriculture », parce qu'il penserait 
qu'elle est un peu à lui. 

La voilà la propagande utile, éco-
nomique et sûre du succès ; plus de 
millions jetés aux quatre vents sans 
espoir de résultat. Des stands con-
venables, même luxueux, et des ex-
posants (il n'y aurait pas de place 
pour tout le monde) à qui on de-
manderait de couvrir les frais d'en-
tretien et le personnel nécessaire à 
ta propagande commune. 

Dans le « Palais des Vins », on 
offrirait aux gourmets et aux ache-
teurs, au prix dc revient, des cou-
pes de Champagne et des « dégus-
tations » de crus de toutes les ré-
gions de France, des liqueurs et des 
alcools réputés ou encore méconnus, 
que l'on aurait rassemblés. 

Tel est le point de vue de propa-
gande que j'ose exposer à nos Par-
lementaires, à M. le Ministre de 
l'Agriculture, directement intéressé, 
à tous les Agriculteurs français, 
économes et pratiques de leur na-
ture, qui ont à cœur de redresser 
l'Agriculture française, par le déve-
loppement de la vente de leurs pro-
duits et pour la prospérité de îuitre 
pays. 

M. CLÉMENT, 

Président de la Fédération Nationale 
des Syndicats et des Producteurs 
de Légumes et de Fruitsr 

à la Culture du Châtaignier 
La Commission Départementale du 

Châtaignier s'est réunie à la Préfec-
ture le 6 décembre et a fixé ainsi 
qu'il suit le prix de cession de ses 
plants ; 

A — Plants Châtaignier indigène 
1° Plants provenant, de la pépi-

nière départementale du Gâvre : 
1 et 2 ans 6 fr. le cent 
(ces plants sont en très petite quantité). 

2° Plants provenant des péninières 
Perrau, Leclère et Çlémot, de Mon-
treyault .: . 
1 an semis hauteur en-

viron 10/20 6 fr. le cent 
2/3 ans semis, beau 

choix, hauteur envi-
ron 30/80 9 50 le cent 

2/3 ans semis choix, 
fort, hauteur envi-
ron 80/1.50. 13 80 le cent 

Plants très forts, genre 
baliveaux 18 fr. pièce 

B — Plants « Tamba » 
essence japonaise 

{ces plants ont été obtenus dans les 
pépinières Perrau par semis de 
châtaignes achetées âu pays bas-
que. Ils sont réfractaires à la ma-
ladie de l'encre). 

1 an 60 fr. le cent 
2 ans 100 fr. 
3 ans, hauteur 2 m., 

très corsés 150 fr, •—i 
Baliveaux (en très pe-

tit nombre............ 17 fr. pièce 
Ces prix s'entendent emballage 

gratuit, mais port dû. 
Ils constituent une prime des plus 

intéressantes à là plantation. 
Ses ressources ayant été réduites 

j très sensiblement, la Commission se 
t réserve d'arrêter les livraisons dès 
| que s«9 fonds seront épnisês. 

Les planteurs ont donc intérêt à 
formuler leurs demandes d'urgence. 
Elles seront servies dans l'ordre de 
leur arrivée, mais dans les limites 
rappelées ci-dessus. 

Elles devront être remises ou 
adressées, accompagnées de leur 
montant, au trésorier de la Commis-
sion du Châtaignier. (Préfecture de 
Nantes, 2° Division. n° 23.) 

et 
Service réservé à nos Adhérents 
Ecrire ou s'adresser au Syndicat, 

2, rue Scribe, Nantes 

Tarif : 5 francs par annonce et 
pour une seule insertion. 

St-Michel-Chef-Chef 
Dimanche 18 décembre, à 11 h. 15, 

à l'issue de la grand'messe, réunion 
syndicale. Conférence agricole par 
MM. R. *'aivre et de Dreuzy. Ques-
tions diverses. 

à conclure stipule que le coupage 
des vins français avec les vins ôtran- i annuelles 
gers peut être autorisé à la condition j produiront des efforts dispersés et 
que : j sans contrôle. 

| Quelle belle et féconde propagan-
i de ne ferait-on pas en créant à Pa-

Sasrsi-Viaytf 
Dimanche 18 décembre, à 3 heures 

de l'après-midi,. à L'ORPHELINAT 
LERAY, conférence agricole par 
M. R. Faivre, directeur technique du 
Syndicat, 

OFFRES 
87. ■—. Vignobles et pépinières des 

meilleures variétés d'hybrides sélec-
tionnés : Seibel Blanc 4986, 5409 ; 
Coudère 13 ; Seibel Rouge 4643, 5437, 
5455, 5487, 6905, 7053, 8745, 8748, 
8916 ; Baco Rouge, très beaux plants 
et boutures. Prix spéciaux par gros-
se quantité, Authenticité garantie. 
S'adresser à Auguste Terrien, viti-
culteur à la Blanchetière, La Cha-
pelle-Basse-Mer. 

208. — A vendre, beaux plants de 
vignes greffés et producteurs directs 
recommandés, authenticité et sélec-
tion garanties. S'adresser à M. E. Gi-
rault, Viticulteur-Pépiniériste, do-
maine de la Ronde, à Jaunay-Clan 
(Vienne). 

216. -—■. A vendre, beaux plants 
d'asperges « Grosse hâtive d'Argen-
teuil », plant sélectionné extra. 
S'adresser M. Robert-Morice, à Sainte-
Lucc (L.-L), 

220. ■.— A vendre, jeunes reproduc-
teurs mâles, race Maine-Anjou, meil-
leure origine, prix abordables. Ecrire 
à Mme Veuve Sautejeau, Le Pallet 
(L.-I.), 

221. — Pépinières J. Foulonneau, 
Saint-Christophe-la-Couprie (Maine-
et-Loire). Offrent plants de vignes 
greffés et hybrides nouveaux; 10 pom-
miers, tige 2 mètres, 0m10 à 0m12 de 
tour-, 185 fr. ; 0m08 à 0m10, 140 fr. ; 
10 poiriers sur cognassier, 50 francs. 
Franco toutes gares, Prix-courant 
franco. 

226. — Viticulteurs propriétaires, 
pour vos nouvelles plantations, plan-
tez les six meilleures variétés d'Hy-
brides connues dans notre région : 
Seibel blanc 880, 4986 ; Baco 22 A ; 
rouge 4643, -5455 ; Baco N° 1.1 scr au Syndicat. 

lard; aufjienticité garantie à 100 %; 
notice descriptive et prix-courant 
franco. S'adresser M. A. Anneau, Lé 
Chêne, La Chapelle-Basse-Mer. 

250. — A vendre : 1J Charrue à 
bras, cinq usages ; 2° Plants fraisiers 
excellentes variétés. S'adresser au 
Syndicat. 

253. — A* vendre, plants racinés, 
1" choix : Seibel Rouge 4643, Seibel 
blanc 4995, Baco rouge NJ t, Baco 
blanc 22 A ; authenticité garantie. 
M, Corneteau, propriétaire-viticul-
teur, à Bellefontaine, Paulx (L.-L). 

254. — A affermer peur le 1er no-
vembre 1933, commune de Sainte-
Luce, une ferme d'environ 4 hectares. 
S'adresser à M0 Pineau, greffier, à 
Carquefou (L.-L). 

255. — A louer, tenue maraîchère 
de deux hectares au moins, avec 
service d'eau, à 10 kilomètres de 
Nantes, près gare. S'adresser au Syn-
dicat. 

256. — A louer, très belle ferme 
de 24 hectares, à Vertou, prés-terres, 
vignes, vaste logement. S'adresser 
Daniel Baillargeau, 79, quai de la 
Fosse, Nantes. 

258. — Porcs race Craonnaise pure. 
Reproducteurs et porcelets à vendre 
toute l'année. Jeunes veaux et tau-
reaux Maine-Anjou, origine garantie. 
M. Leroyer Henri, au Fougeray, 
Cossé-le-Vivien (Mayenne). 

259. —■ A vendre, un fort brabant 
double, roues hautes, grand dégage-
ment, convient pour fort harnais, 
défonçage ; poids 240 kilos environ, 
en bon état. S'adresser au Syndicat. 

260. —• A vendre, au plus offrant, 
beau renard de l'année, apprivoisé ; 
pressé. Gouvello, Sarzeau (Morbihan). 

Pour les DEPRESSIONS 
ORGANIQUES 

nies a 

Nous pouvons fournir à nos Adhé-
rents huiles et graisses de première 
qualité, marchandise rendue franco 
toutes gares. Les bidons de 25 et 50 
litres sont facturés 25 et 30 fr.' et 
repris, si retournés franco à l'usine, 
eu bon état. Les fûts de 100 et 170 
âcilos. sont gratuits, ainsi que les 

Electrificatio.ns Rurales icmbaiiages de sraiss«.. ; 

DEMANDES 
121. — On demande à acheter 

d'occasion un fusil genre Hammerl-
less, en bon état, calibre 16 ou 20. 

123. — On demande ménage, pour 
traire et soigner les vaches. S'adres-
ser au Syndicat. 

124. — Jeune homme, 18 ans, 
appartenant à une excellente famille, 
demande place maison bourgeoise 
pour conduire auto et service de 
maison. S'adresser au Syndicat. 

125. — Jeune homme sérieux de-
mande place jardinier chez maraî-
cher ou maison bourgeoise. S'adres-

Dispose également de plants gref-
fés 1 Gros lot de Cinq-Mars, Gros-
plant, etc., ainsi que Noah, Gaillard, 
Othello, Auxerrois, Seibel et arbres 
fruitiers. Prix franco sur demande à 
M, Chesneau, horticulteur-pépinié-
riste, La Bernerie (L.-L). 

229. — A vendre, plants de vigne, 
Hybrides producteurs racinés des 
meilleures variétés ; Seibel blanc 
n° 880, 4986, 5409, 6468 ; Seibel rouge 
4643, « Le Roi des Noirs », 5455, 5437, 
5487, etc. ; Baco rouge n° 1 et blanc 
n" 22 A. ; Berthille Seyve 450 et 2862 
« Le Commandant » : Couderc ; Gail-

Des Conférences sur l'Electrifica-
tion rurale auront lieu lc Dimanche 
18 Décembre : 

A PAULX, Salle dc la Mairie, à 
8 h. 45. 

A FRESNAY-EN-RETZ„ Salie de la 
Mairie, à 11 heures. 

Pour Machines Agricoles 

1° Les vins étrangers titrent, au 
maximum, douze degrés d'alcool ; 

2° Les vins français titrent naturel-
lement, avant tout coupage, au moins 
huit degrés d'alcool ; 

3° La proportion des vins français 
dans le mélange ne soit pas inférieure 
à 30 % ; 

4° La somme alcool + acidité fixe 
des vins blancs et rosés de coupage, 
ainsi obtenus soit au moins égale à 13. 

ris, dans un immeuble national bien 
situé, la « Maison de l'Agriculture » 
et le « Palais des, vins de_ France, 
réunis »4 

guérit la MÉTRITB 

Cartes Syndicales 
pour 1933 

Nous venons d'établir les nouvelles 
cartes syndicales pour 1933. Ces 
cartes sont de couleur jaune. Elles 
donnent droit à des remises spéciales 
dans différentes Maisons de Com-
merce. 

Tous nos adhérents doivent rece-
voir leur carte nominative en échan-
ge de la cotisation annuelle de 10 fr. 

Comme l'an dernier, les cartes syn-
dicales seront toutes présentées PAR 
LA POSTE. Nous en commencerons 
le recouvrement dès les premiers 
jours de décembre et prions nos 
adhérents de leur, réserver bon 
accueil. , 

Nous les en remercions par avance 

l'ai- 180 k. 50 1. ai. 
Demi-fluide , , 3 20 3 60 4 >■ 

3 30 3 70 4 10 
Pr cylindre vapeur 4 50 4 90 5 30 
Pour Mouvements, 3 40 3 80 4 20 
f" Transmissions,. 3 20 3 60 4 » 
P" Moteur Eleetr, 4 20 4 60 5 » 
Pr Moteur Diésel. 4 20 4 60 5 » 

Pour écrémeuses 
4 10 4 50 .4 90 
4 60 5 » 5 40 

Pour Moteurs et Auton : 
Très fluide (Ford), 3 90 4 30 4 70 
Fluide, % fluide... 4 20 4 60 5 » 

4 40 4 80 5 2C 
4 70 5.1PI 5 50 

Huile Noire épaisse. 
pour boîtes do 
vitesses 4 » 4 40 4 30 

Huile «Evergreen» 
toujours verte, su-
périeure. A demi-
fluide et B. B. de-

7 40 7 80 8 20 
Huile de ricin pure 8 » 8 40 8 80 

des lOlireagbS plus 

plus riches en 
acide phosphosiqTO, 
'de plus grande 
valeur nutritive 
pour vos 
animaux, 
épandez du 

Superphosphate 
•m de chatssc. 

B4 

126. — On demande en confiance, 
jument dc trait, très franche de 
collier, douce (même occasion), dire 
âge, taille au moins 1 m. 60, et prix, 
et. aussi une grosse pouliche de 
six mois. S'adresser La Sénardière 
Gorges. 

127. — Homme, célibataire, de-
mande place jardinier, agriculteur, 
ou maison bourgeoise. Très bonnes 
références. Libre janvier 1933, S'a-
dresser au Syndicat. 

COMBIEN AVEZ-VOUS PRESEN-

TE DE NOUVEAUX. ADHERENTS» 

AU SYNDICAT ï 
!>:>~:.:::-ir:-c.T.!: m 

Sî vous voirez une 

ONDULATION ELECTRIQUE INDEFRISABLE 
garantie maigri ia pluie . . . 

A LOUER, à Haute-Goulninc, pour la 
Toussaint 1933, une ferme 5 licet., terre 
et pré, 1 hect. 1/3 très bonnes vignes 
Colombar et Muscadet. 5 ans à ffioitic-
fiuit. S'adr. à M. IIALliERT, à Hautc-
(.',< ulainc. 

citez 
1 O, Rue Crébilton N A H TES 

Vous aurez un travail soigne et 
consciencieux aux plus bas prix. 

Foires et Marchés de la Semaine 
Dimanche 18 décembre. — Orvault, 
Lundi 19. — La Boissièrc-du-Doré. 

Couffé, Vieillevigne, Nozay, Pont-
château, Varades. 

Mardi 20. — Frossay, Mouais, Mon-. 
toir-de-Bretagnc, Paulx. 

Mercredi 21. — Montbert, Doulon, 
Plessé, Vigneux, Châteaubriant, Sa-
venay. 

Jeudi 22. — Grandchamp-des-Fon-
taines, Plessé, Savenay, Ancenis, La 
Chapelle-Heulin, Cordemais. 

Vendredi 23. — Le Pellerin, Saint-
Nazairc, Clisson, Paulx. 

Samedi 24. — Moisdon-la-Rivière, 

À 
guérit la SCSATS 
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Le Mystère de t\ 
>AK 

MAX DU VBUZ1T 

Ainsi donc, sir Roland» connaît oii a* 
•connu ces deux derniers idiomes,. 

Cela m'a fait plaisir de savoir que si 
je lui parlais dans ma langue natale, il 
nie comprendrait. 

Comme je remettais à leur rang les der-
niers volumes, j'ai remarqué un petit bu-
jvard de maroquin écrasé, 

La curiosité me l'a fait ouvrir. 
Il ne contenait que quelques feuilles de 

papier griffonnées au cisayon. C'étaient 
des commentaires sur différents auteurs 
et des analyses de livres... choses peu 
intéressantes pour moi. Cependant, une 
petite note écrite à- l'encre, au haut d'une 
page blanche, attira et retint longtemps 
mon attention. 

La voici exactement : 
Elle a la et relu ma lettre ; puis elle d 

pleuré. J'ai donc fait pleurer quelqu'un, 
inoi aussi ! Je suis heureux de ce résul-
tat... Je voudrais voir l'humanité entière 
souffrir et se lamenterPourtant, ma 
'joie n'est pas sans mélange :. j'aurais pré-
ïçi'.é n.6*tâin£\l'avgil._VM &. S£ PM ÊHôil 

connu le bonheur de faire couler ses 
larmes..., \ 

Oh ! si je pouvais arracher ce souvenir 
qui m'irrite Et toutes ces autres choses 
dont la mémoire m'est aussi une torture... 
Ne plus avoir l'ombre d'une pensée... 
annihiler tout en moi : le passé, le pré-
sent et l'avenir | 

Sir Roland a dû écrire ces lignes, l'autre 
jour, après m'avoir vue sur le bord du 
glen, au pied de la tourelle, car, vraisem-
blement, c'est à moi qu'elles font allusion. 

Je vois par elles qu'il n'a pas de haine 
particulière contre moi ; il m'englobe dans 
son aversion de tout ce qui vit et'respire. 
II est heureux de m'avoir fait pleurer, 
mais ce souvenir l'irrite.... 

Allons ! sir Roland, votre cœur n'est pas-
encore aussi' indifférent aux bons senti-
ments que vous l'affichez !... Dans un des 
recoins cachés de votre âme, la pitié ré-
pand encore une pâle et vacillante lueur... 
J'essaierai de la ranimer et je vous force-
rai à reconnaître qu'on ne doit pas outra-
ger dans .sa pensée, les trésors d'innocence 

et de téméraire dévouement que renferme 
l'âme d'une vierge. 

La vérité vous apparaîtra. Avec la 
croyance généreuse, elle vous enseignera 
aussi que le désespoir est une lâcheté, une 
folie et une insulte à la Divinité. 

Comme une étoile, l'espoir brille dans 
les profondeurs de la nuit. Cet le lumi-
gnon céleste déposé par Dieu dans nos 
âmes pour les éclairer et les rendre fortes. 
Si un vent d'orage nous en ternit momen-
tanément l'éclat, n'est-ce pas une suprême 
aberration que de le croire à jamais 
éteint ?... 

J'ai fermé le buvard et l'ai remis en 
place. Seulement, j'ai conservé la feuille 
de papier' qui est allé rejoindre su ma 
poitrine certaine lettre qui m'avait fait 
pleurer... 

19 juillet. 
Rien de nouveau "dans son état. 
J'attends toujours un peu de mieux et 

je n'ai même pas la consolation de me 
dire que la maladie suit un cours normal, 
puisque j'ignore, par quelles phases elle" 
devrait passer. . t 

Je m'éloigne le moins possible dc son 
lit ; j'ai cru m'apercevoir qu'il ne se plaint 
pas quand je suis auprès de lui. Je passe 
ainsi des heures entières, immobile, tenant 
sa main entre les miennes. 

Durant ces longs silences, que de pen-
sées agitent mon cerveau! J'en sors,chaque 
fois le cœur plus aigri encore contre E_ye 
rard Dunbuy. 

20 juillet. 
Si Piercy ne s'est pas trompé, c'est de-

main que la fièvre doit diminuer d'inten-
sité. Que le Ciel nous vienne en aide en 
cette circonstance, t. J^e l'invoque avec fer-
veur.,» 

21 juillet, matin. 
Est-ce un effet de mon imagination ? — 

on croit si facilement ce qu'on souhaite 
voir se réaliser ! — il me semble que le 
hasard veut donner raison à Piercy... Mais 
j'ai tremblé si longtemps que je n'ose 
accueillir franchement cet espoir... Si 
j'allais me tromper et me réjouir trou 
tôt.?, 1 — 

Midi. 
Eli bien ! non I ce n'est pas une illu-

sion... La température tend à baisser ; le 
pouls bat moins fréquemment et les sueurs 
ne sont pas aussi abondantes. 

Soyez bénie, Sainte Mère de Dieu, pour 
ces heureux changements.?.,. 

Soir. 
' Joie !... Il dort paisiblement et je ne me 
lasse pas de le regarder dormir, 

On dirait _ qu'avec* l'espoir de sa guéri-
sou, j'ai senti une nouvelle vie s'éveiller 
en moi..? 

^3 juillet. 
O esprits célestes ! pourquoi volez-vous 

autour de moi, enveloppés de longues 
ailes blanches ? Que signifient vos chan-
sons qui remplissent mes oreilles de joyeux 

[ boùrdonntements X Quejles. sisjons magi-

ques faites-vous luire à mes yeux ravis ? 
Quel grain de folie avez-vous déposé au 
fond de mon cœur pour me transformer, 
moi si grave, en une pétulante fillette pour 
qui la vie est une fête éternelle ?... 

Je crois voir le Ciel se pencher tout 
entier sur moi en souriant ! J'entends une 
voix divine qui me murmure : Il vit ! 
Réjouis-toi !» Et je me berce de ses 
accents... Une ivresse fait tourner ma tête... 
Mes lèvres répètent à satiété les mots ra-
dieux ; 

r— Il vit J Je me réjouis f 
25 juillet. 

II repose, pâle et faible, dans son lit, 
mais tout danger a complètement disparu. 

Ses yeux bleus, agrandis par l'amaigris-
sement des joues, se posent, indécis, indif-
férents, sans regard, sur tous les objets 
qui l'entourent... Sa pensée flotte, perdue 
dans le vague, comme dans une torpeur... 
Les sensations n'arrivent pas encore jus-
qu'à son cerveau engourdi... Il ne se sou-
vient de rien et ne me reconnaît pas... 

Que ne peut-il rester longtemps dans 
cétte douce, quiétude Avec le réveil dc 
son esprit reviendront les douloureux sou-
venirs du passé et les affolantes visions 
de l'avenir. i 

Ce retour à la vie sera, cm même temps, 
un retour à la souffrance... et, contre cela, 
je serai impuissante ! 1 

Ne m'en youdra-t-il pas de l'avoir soigné 
et guéri ? 

« Quel bgsoin avais-tu de me rendre à 

l'existence ? me dira-t-il peut-être. J'al-
lais disparaître et entrer dans un monde 
meilleur, là-haut où on ne connaît ni 
tyrans frénétiques, ni esciaves avilis, ou 
l'or maudit n'exerce aucune puissance... 

» Pourquoi donc as-tu rivé de nouveau 
à mes pieds la chaîne qui m'attachait à 
l'existence ? Si vraiment la charité et la 
pitié que tu invoques pour excuser tes 
soins étaient sincères, n'était-ce pas dans 
le sens contraire que tu devais les exer-
cer ? » 

O papillons noirs, génies 3e la nuit et 
du découragement, pourquoi me cachez-
vous de vos voiles sombres les éblouis-
santes visions de l'autre jour ?... 

26 juillet. 
La pensée babite-t-ellc de nouveau son 

esprit ? Il se tait, ne pousse plus aucun 
gémissement et ses regards sont moins 
hésitants. Il semble chercher à comprendre 
et à se souvenir... Déjà t... 

Je redoute le moment où la mémoire et 
la raison lui reviendront... Est-ce qu'il 
consentira à ce que je lui continue mes 
soins ou ne me chassera-t-il pas de sa 
chambre ? k 

Il me vient des idées de maquillage et 
ei. de déguisement. 

Si je dissimulais avec soin les traits de 
mon visage et changeais complètement 
mes vêtements, peut-être ne me reconnaî-
trait-il pas et me permettrait-il de rester 
à son chevet ̂  i-^ 

) (4 suivre.). 



, Nous cotons les prix suivants sans 
engagement et sauf variation. 

75 »>: 
96 M 

85 »i 

70 » 

Son mélasse Say 86 »» 
Paille mélassée Say, 50 °/c... 72 

Les J00 kilos logés sur vv.-.gon Paris-
Gobelins et Pont-d'Ardres. 

Aviculture de l'Ouest 
» pour 

» pour 

Brisures de Riz ,.: 
Farine de Manioc., , 
Riz Saigon n° 1, par 100 kilos 
Issues de riz 
Rémoulade - de fèves (sacs 

75 kilos) 60 w 
Les 100 kilo? loges sur wagons Nantes,} engraissement des porcs, 14 fr 

Chantcnay 

Boulettes « OVOX 
pondeuses 

Provende « LAPOX 
lapins 

Farine de Poisson supérieure 
«— Viande extra.. ,,, 

Coquilles huîtres. 
Sur yyagon départ Nantes. 

135 »J 

120 
225 
225 

60 

Provencleine 
Pour' l'élevage des ;. porcelets 

S LE TITAN s..,,..,' 
Farine alimentaire "pour pores et l>o-J 

yins. { 
Les 100 kilos logés, sur wagon Chan-J 

tenay. 
Farine « La Reine », 124 fr, les 100 

kiios logés,' départ Plessé. 
Tourteaux Ai-achide «Armor». 85 »» 
Maïsi pour volailles (quantité impor-
; tante, nous consulter) 90 »» 
Les 100 kilos logés sur wagon Nantes. 

Produits des Etablissements 
Arsène Bertin 

ALIMENTATION GENERALE 
Piovendc « Suçraff » N" 1.... .72 »» 

— « Sucraff ». N° 2... 09 »» 

ALIMENTATION DES CHEVAUX 
Àliment complet N° 1, 40 .%. 

avoine, 35 % mélasse...... 92 »» 
'Aliment « Le Picotin », pour; 

chevaux de campagne (suc-
cédanés, avoine, tourteaux) 94 "»» 

ALIMENTATION DES PORCS 
Qptima pour engraissement. 

des pores...,. 89 »» 
Çptimirta pour porcelets et 

truies 142 »» 
Les 100 kilos logés sur wagon Nantcs-

Îjftint-Josepli oti pris à l'usine. 

• , boîte, pris ail Syndicat, 
(au cours) .} 

Nous consulter. 

PRÎH.ISA'trP'iV.AîîïATIONS;' 
les 100 kil, logés 

Royale Jaune.. . .....y,,. 80 ■»»'. 
Royale Kidney.., 60 »»., 
Eefsteflingef» ..........-.',- 75 »»'' 
Idéale ..* '....'...';.v' ffS "»; 

Early. Rose ..V;; " *;; 80 ».»*' ; 
DekUe Muizcn....... 75 » »; 
Hollande Jaune i.., 10.»» 
Fluckc SainUMâlo ' «5 »» 
Belle dc Juillet., ■ 70 ',..' 
Ronde Jaune ; 57 »»" 
Abonclco dc Montvillicrji., %3_»»": Fin de Siècle: Vi 65"»»; 
Saucisse dé■-Bretagne.i. i 78. »'»; 
Bleue Précyi'o,;.... .... .i,.-. • 6Z .»»; 
Industrie ....... , '. 67 » » 
Chardon ; 57 « »; 
"Institut dc Beauvais.... H5 »»' 
Géante Salis" P.areiltc..., 57 »» 

Autres variétés nous consulter. '. i 

Les prix ci-dessus s'entendent : aux 
100 kilos logés départ- Bretagne. 

Nous pouvons, fournir, .d'autre part, 
dc la Ferme Expérimentale d'Avrillé 
(M.-et^L.), les , variétés : Jaune ronde 
où Industrie et Institut de Beauvais, 
variétés 'saines, de gros rapport, au 
prix de 65 francs Tes 100 kilos logés, 
en tubercules triés, ou à 75 francs les 
100 kilos en tubercules calibrés, départ 
Maine-et-Loire. S'adresser- au Syndicat. 

ALIMENTATION DES BŒUFS 
VACIÏES ET VEAUX 

Optima lait vert nus 
jOptima lait vert..... logés 
Optima lait ronge logés 
Optima pour engraissement. 

des bœufs. logés 
Optima veaux élevage rouge, 

Les 100 kilos logés. ; . 
Optima veaux élevage vert... 

, Les 100 kilos logés. . 
Optimina farine lactée pour» 

veaux, par sacs de 5 kilos. 
Quantité importante, nous co 

79 »s> 
84 »» 

102 »» 

93 »s 
102 »» 

84 »» 

14 *> 
sultcr. 

nuenes uomestiDies 
Établissements Fr!. de ia TuSIaye 

HUILE D'OLIVE 

Par estagnon de 5 litres . 47 50 
(logés franco gare). 

Par estagnon de 10 litres... 91»» 
- (logés franco gare). 

HUILE « LA DELICATE > 

5 litres, La Délicate, logés franco 
- gare, 31 fr. 
10 litres, La Délicate, logés franco 

gare, 58 fr. 50. 
5 litres, La Délicate, logés départ 

Nantes, 25 fr. 25. 
10 litres, La Délicate, logés départ j 

Nantes, 49 fr. 50. i 
28 litres, La Délicate, nus départ t 

N'ailles, 102 fr. 

Savon; marque G.H.B., blanc 
extra, 72 % d'huile, garanti 
pur 255 ».» 
Ces prix s'entendent aux 100 kilos 

par caisse dé 50 kilos; en barres pu 
en morceaux de 500 grammes. 
Savon Croix d'Or extra pur, 

72 % huile 260 »» 
Les 100 k. départ Nantes, 

S0K DETERRE de SEMENCE 

Anglais , 150 »-» 
Français 145 »» 

Ces prix s'entendent au délai! par 
100 kilos départ "Nantes. Pour quan-
tité, importante,. nous consulter, 

Aliments pour Volailles 
et Lapins 

Farine dc poisson 
Granulé condensé..,,,, 
Grande Pondeuse.... 
Farine de viande alimentaire 
Farine d'os alimentaire 
Coquilles huîtres broyées.. 

Les 100 kilos loges sur wagon Vert ou, 

Aliments mélassés 
Mélasse Say... , 78 »» 

Les meilleures semences sont cel-
ies qui viennent du Finistère. Le 
Comice dé Vertou qui, chaque an-
née, en • fait venir de grosses quan-
tités nous offre de profiter de ses ! 
marchés en cours d'exécution. Il est j 
nécessaire de faire venir des wagons i 
complets de cinq ou dix mille kilos J 
en sacs de'50 kilos. Ce'groupement 
de commandes peut être fait par nos ! 
Agents cl nos Sections Locales; 

Ces pommes do terre d'origine 
authentique et. bien sélectionnées, 
choisies cher -les meilleurs fermiers 
des environs dc Quinjper, donnent 
ii tous ceux qui les ont employées! 
depuis dix ans des suppléments de 
rendements remarquables. 

Nous pouvons fournir soit la Ron-
1G5 »» j de Jaune ou l'industrie à 40 francs 

logée, départ Quimper ; soit la Sau-
cisse. Rouge de Bretagne, à 50 fr. 
départ, Lc port pour la Loire-Infé-
rieure, par wagon de 5 ou 10 ton-

i nés, revient de 7 ù 9 francs envi-
» »*ïron par 100 kilos. 

18 m-
PO« 

Grains et Farines 
Voici tes Cours officiels des céréales 

et tannes dans notre région à ce jour : 

Nantes, le 15 décembre. 
Farine dc froment.... 
Blé nouveau, moralement 

sans ail, base 70 kil., l'hcc-
utolitre ,. 

Blé sans ail, base 76*.-ki.!oà.' 
Avoines grises oû irolfts . 
Avoines bigarrées 
Sarrasin Bretagne...'.': 
Sarrasin Loire-Inférieure... 
Orge indigène 
Orge Maroc 
Son bonne fabrication 
Son Plata (bWnt-Nazîtfrc).. 

Ces cours s'entendent par \v;.goh com-
plet, départ lieux de production. 

135 

'm 
.105 

85 
88 
75 

62 

Fourrages 
• On" cote suivant lieux de production, 
les 1.000 kilos : 
Paille dc;|)I(S;cn bottes .Y.. 
Paille d'orge en bottes 
Paille d'avoine en bottes. 
Foin, les 500 kilos. 

ISté ' 
195 I 

1S3 à 200j 

115 »» 
130.»» 
165 »» 
Sï »* 

i Nous engageons vivement nos 
• Agents et Sections locales à faire des 
groupements dc ces excellentes sc-

j menées de première qualité. 

VOYAGES CIRCULAIRES 
A ITINERAIRES FACULTATIFS. 

Toutes les gares des réseaux dc Paris 
à Orléans, de l'Etat et du Midi, déli-
vrent toute Pannéc, sur demande préa-
lable, des carnets de 1er, 2" et 3° classes 
pour voyages circulaires de 500 kilo-
mètres-de parcours minimum sur les 
dits" réseaux,. . . . 

L'itinéraire, qui doit être-établi par 
le voyageur lui-même, doit ramener "ce 
dernier à son point dc départ initial ; 
lc voyage peut comporter des solutions 
de continuité dans le parcours par fer. 

Validité. — 30, 45 ou 60 jours, sui-
vant la longueur du voyage, avec fa-
culté de prolongation, dc moitié,. 

Faculté d'arréi. 

Pour tous renseignements complémen-
taires s'adresser aux gares des trois 
réseaux intéresses ; à' l'Agence P. O.-
Midi; 16, boulevard des Capucines, et 
il l'Agence P. O., 126, boulevard Ras-
pait ; à la Maison'de France, 101, ave-
nue des Champs-Elysées, ù Paris ; aux 
Agences dc Voyages. 

Syndicat de la Boucherie de Nantes 
Cours du 9 décembre. 

On cote le demi-kilo : 

VEAUX : 471. i- -Ire qualité, 5 | j 
6 fr.; 2e quai.- 4-à 5"îr.; 3e quai.. £» 
à 4 i'r. . 

BŒUFS' =:~6.—: Devant : Ire qualité, 
3 à 3.50;'2e quai.,,2.50 à 3 fr.; 3e quai., 
1.50 a 2.50. Derrière : lré qualité, il.75 
ii 4.75; 2e quai., 2.75 à 3.75; t!e aùai 
1.75 ii 2.75. " 

: MOUTONS : 310. lté qualité, 7 
à 8 fr. ; 2e quai., 6 ii 7 tr. : aua', 
4 ii (j fr. ' 

AGNEAUX. Sans tarif.. 

PRIX DU KILO SUR PIEB-
BŒUFS. — Plus bas, J.50; plus haut, 

4.75; prix moyen, 3.12. 
, - VEAUX. — Suivant qualité : plus bas, 
j 3 fr.; plus haut, 6 ù-.; prix moyen, 4.50. 
1 MOUTONS. — Plus bas, 4 i'r.; ulus 

haut, 8 fr.; prix moyen, G fr. 

Légumes et Primeurs 
MARCHE DU CHAMP DE MARS 

sent accentuer leurs offres. Les cours 
sont plutôt faibles, sauf en rosa. Les 
hollandes se raréfieaii. 

On cote aux 100 kilos, wagons départ, 
marchandise ... en, yrac ,.t Royale d'Or-
léans, .32 ; Pdrisiènne du -Loiret, 2'5 ; 
Hcnaut Loiret, épuisée; Saucisse roitge^ 
de Bretagne, grosses triées, 36 à 38 ; 
toutes venantes, 32 à 34 ; du LoiretJI 
35 à . 36; du Poitou,: 36. à 38; Floriciil 
Bretagne, 30 nominal ; Yonne, 32 à 33 ; 
Fin de siècle Bretagne, 22; Sarthe, 22 
à 23 ; Loiret, 22 à 24 ; Eerstelinûèn l 
Nord, 25 à 26; dw Loiret, 29 à 30 ; I 
Idéal Nord, 23 à 24 ; Etoile du Nord] 
du Loiret, 35; d'Eure-et-Loir, 29 à 30; i 
Earla Sarthe, 34 à 35; dc Tourainc, 
32 ii 33; Rosn Ardcnncs, Metfsé; Sarthe, 
55 à 58; Côtcs-du-Nord, -15 'à 48; Mor-
bihan, 42 à 45; 'Loié-et-Cher, 55 à 56; 
Industrie -Nord, 22 à 23; Géante bleue. 
Bretagne; 19 à 20; MaerUer Seine-ct-1 

Oise, 21-à 22; Wolhimanii, 20. ; 

CAROTTES'. — Peu de marchandise 
et cours très fermement orientés. On 
cote aux 100 kilos sur wagons départ, 
marchandise logée : Poitou, 25; Nord, 
-épuisé; Auxonne, 35; Yonne, 30 fi 35; 
Mcaux. 50; Luc, 28; Loiret, 35; Saint-
Oiueiv "49. 

■ NAVETS. — Marché presque nul. On 
cote de 20 à 25, toutes provenances. 

OIGNONS. —: Tendance du marché! 
très incertaine. Peu "de marchandise, i 
On" cote aux -1(30 kilos, wagons départ,! 
marchandise logée; Poitou. 160; Saint-? 
lirieuc^ épuisé; Auxonne, 125-; Luc, 150; 
Mazé, La Fè'« Vm-berié. 165';' Svdie- 98 
(Màr.scillci. .. ' J •'- • -, 

. COUPS des Vins; 
Muscadet -]932:.-..\r 800 à VOO 
Gros-plant 340 à 400! 
NOttli 150. à 200 , 
Othello 6 %-■«,'• après soutir. -300 ii 326 J 
Seibel ;.." '350 à 400] 

Cidre, 130 à 135 fr. la barrique, 
droits en sus. 

Beurre en gros, 13 fr.; détail, .17 à 
18 fr. œufs, 8 à 9 fr. la do'uz. Vieilles 
poules, 28 à 32 fr.; gros poulets, 30 à 
35 fr.; mbveus, 20 à 25 fr.; petits, 15 
à 20 fr.; canards, 28 à 30 fr.; pintades, 
36 à 40 fr.; pigeons, 10 à 12 ir.; le tout 
à la couple. Lapins, 10 à 15 fr. pièce; 
lièvres, .22 à 25 fr.; levrauts, 14'à 20 fr.: 
lapins de garenne, 0.50 J\ 7,50, ; 

Bœufs ci taures, 2,'75"à' S'.ïo le kilo; 
vaches, 2.50 à 2.70; veaux, 2 à 2.20 
la livre; porcs gras, 6.90"à 7 fr. le kilo; 
porcs maigres, 300 à 400 fr.; porcs de 
lait, 1-50 à 200 fr, pièce. 

PA1MBŒUF 
. Farine, 162 à 164 fr.; blé, 103 à 
105 fr.; "avoine," 77 à 79 fr.; blé noir, 
80 à 82 fr.; son, 55 à 58 fr. Foin, les 
500 kilos, 104 à 108 fr.; paille, 105 à 
108 fr. 

Poulets, 27 à 38 fr.; canards, 34 à 
38 fr.-; pigeons, 10 à 12 fr.; lapins, 17 
à 24 fr.; lièvres, 27 à 25 fr.; perdreaux, 
8 ii 9.50; lapins dc garenne, 7 à 9 fr.; 
beurre, 15 à 15.50 le kilo; œuf s, 9.50 
à 10 fr. la douzaine. 

Bœufs gras, le kilo sur pied, 2.90 à 
3.40; taureaux 2.90 à 3.30; vaches,. 2.80 
à 3.20; veaux, 4.50 à 4.90; moutons, 
4.75 à 5.25; porcs, 6.60 à 7 fr. 

CLISSON 
Blé, 104 a 105 fr.; avoine, 95 fr.; blé 

noir, 9 fr. Paillo, les 500 kilos, 115 fr. 
Poulets, la couple, gros 40 à 4-2 fr 

moyens 31 à 39 fr., petits 25 à 30 fr.'; 
lapins, la pièce, 10 à 18 fr.; œufs, là 
douzaine, 8 à 9 I'r.; beurré, le demi-
kilo, 8 à 10 fr. Bœufs graà, le kilo sur 
pied, 2.50 à 3.25; bœufs de travail, la 
paire, 3,000_ à 5M0 fr.; vaches."grasses, 
le kilo,- 2.50 à 3.25; vaches laitières,' 
l'unité, 1.200 à 3.0.0.0 fr.;.veaux, le kilo, 
5-fr.; porcs, le kilo, 7 fr.; nbres de 
lait, 180 à 220 fr. 1 

Le Syndicat décline toute respon-
sabilité quant, à la teneur dé la Pu* 
blicité et des Annonces. 

" - . t>" 

L'Imprimeur- Gérant : F. DUi^AS. 

ES BELLES ETSSiliES 
a mains 

électriques 
MEUBLE 

BUREAU 

Car. 20 ans 

ifr. 
Tous Modèles en . stoelc-f 

Enfant : 8 95- -fr. 
Boute : 295 îr. Cycles LE GUI 

Place de la Bourse - NANTES 

CADEAU A TOUT ACHETEUR - MAISON de CONFftNCÉ 

Jantes, le 14 décembre^ 

Artichauts, les T2, 15 fr. — Bette-
raves, les 12, 6 i'r. -—Carottes, la botte, 
0.75. — Céleri rave, lés six, S fr. — 
Céleri blanc, les six, 5 fr. — Choux 
pommes, les 16, 10 fr. —- Choux-fleurs, 
là pièce, 2 fr. — Choux Bruxelles, le 
kilo, 1.50. — Cresson,. ;lçs 12, 8 fr. — 
Chicorées, les 12, 2.50. — Endives, le 
kilo, 4 fr. —. Escaroles, les 12, 2 fr. — 
Epinards, le kilo, 2 fr. — Laitues, 
les 12, 3 fr. — Mâche, le kilo, 4 fr. — 
Navets, la .botte, 0.50, — Noix, le kilo, 
5 fr. — Oseille, le kilo, 7.50. — Oignons, 
le kilo, 1.50. — Pommes, le kilo, 1.50 
à 2.50. — Pissenlits, le kilo, 2.50 à 4-.fr. 
— Poireaux, la botte. E fr. — Poires, 
le kilo,-5 à 8 fr. — Radb, les 12, 4 fr. 
— Salsifis, le paquet, 2 R'.—: Scorso-
nères, lc paquet, 2 fr. 

1 

MARCHÉ DES INNOCENTS 
Paris, -14 décembre. 

POMMES DE TERRE. — Affaires ré-
duites k leur plus simple expression, 
la consommation paraissant préférer 
le légume frais. Lc Midi ne fait que 

I quelques rares achats, tandis que cer-
taines régions comme le Loiret parais-

NANTES (Talcnsac) 
Au demi-kilo : 
Bœuf. — Ire catégorie,1 6 à 9 fr.; 

2e catég., 3 ii 3.75; Sefcatég., 2 à 2.50. 
Veau. — ire catégorie, 5.50 à 9 fr.; 

2e . catég., 5 fï\ : 3e catég., 4 à 4.50. 
Moutons, -i Ire catégorie, 3 fr. 50 ; 

2e catég, ê.50; 3e eaté*_ 4 fr. 
Porc. — 6.75 à 8.50. 
Beurre. — 8 à 10 fr. 
Œufs. — La douzaine, 10 à 11.59. 
Lapins. — 6 à 6.50. 
Poulets. —.. 7 k 7.50, 

ANCENIS' 
Blé, 106 fr. ; avoine blanche, 90 fr. ; 

blé noir, 93 à 95 fr.; orge, 78 à 80 fr.; 
sons, 58 à 60 fr. Foin, les 500 kilos, 
100 fr.; paille de froment, 90 fr. 

Poulets, la couple, gros 40 à 45 fr., 
moyens 32 à 38 fr.,'petits 25 à 28 fr.; 
oies mortes, 5.25 à 5.50 la livre; pi-
geons. 8.50 k 12 fr. la couple; lapins, 
10 à 20 fr. la pièce. 

Beurre, le kilo, en gros 19 à 20 fr.; 
œufs, la douzaine, 9.50 à 10 fr. • 

Porcs de lait, .170 à- 200 fr.; porcs 
maigres, 3.50 à 3.90 lc kilo siy oied; 
porcs gras, 7 ii 7.15. 

CANDÉ, 12 décembre. 
Blé, 104-106 fr.; orge, 80-85 fr.; avoine 

80-85 fr. Paille, les 1.000 kilos, 200-
220 fr.; foin, 300-330 fr. Pommes de 
terre. 50-60 i'r.; beurre, le demi-kilo, 
8.75-9 fr.; œufs, 9 à 9.25; poulets, la 
couple, 24-28 fr.. ; canards, la couple, 
22-26 fr.; oies, la pièce, 23-28 fr.; la-
pins, la pièce, 12-14 fr.; : pigeons, la 
pièce, 9-18 fr. 

Porcs gras : amenés 30, le kilo 7.50-
7.75. Porcs maigres : amenés 80, dc 
300 à 400 fr. la pièce. Porcillons : 
amenés 350, dc 140 à 190 fr. pièce. 

CHATEAUBRIANT, 14 décembre, 
Farine, 100 à 162 fr.; blé, 100 à 

105 fr. ; seigle, 160 fr. ; sarrasin, 85 fr. ; 
son, 60 &. *»«1a. 125 fr.; foin. 125 à 
150 fr. 

FiLiBfÛlJWË 
Le traitement ne dure que 48 heures 
pour les moutons, 3 jours pour les 
bovins. Livré en capsules, le I-liLï-
DOUVE s'absorbe très facilement 
et sa composition d'acide filicique 
pur, six fois plus actif que l'extrait 
éthéré de fougère mâle, en fait la 
médication la plus économique. 

vétérinaire à St-Saulge 
(Nièvre), qui nous a déjà commandé 
plus de 10.000 capsules, tant pour 
les ovins que pour les bovins. 
® « Je vous autorise à mentionner mon 
nom comme citent attitré et content de 
votre produit. J'ai toujours et sans 
axicune exception eu d'excellents résul-
tats avec le !FlZ,SBiOUVE dans la 
distomatose ovine, même sur des trou-

IE EN 41 
a fait ses preuves depuis 3 ans. 
Tout animal traité est guéri. 

peaux où tous les autres produits 
avaient donné de mauvais résultais. 

. Je n'ai jamais eu d'accidents d'inlo-
lérance ou d'intoxication et la facilité 
du traitement est incomparable. Enfin 
c'est le seul produit qui m'ait donné 
des résultais vraiment probants 
dans ta distomatose bovine; * 

Demandes aujourd'hui .même notre 
brochure en utilisant le Von ci-
contre. Elle vous sera envoyée 
gratuitement 
SOCIÉTÉ FRANÇAISE 

DES PRODUITS 
VÉTÉRINAIRES 

3, Rua 
Barbanèore 

PARIS 

^ / 

(191) f / 

sp 
m'ordonne votre tisane, 

elle m'a sauvé la vie 
12 Février 1932. j 

Tit:ùi. -ailçiiîle cle rhumatisme sur 1 
1» eœnr et l'estomac. J'avais dès crises! 
épouvantables qui me faisaient énor-1 
ménihit souffrir, tous les remèdes em-l 
p'.ouâs »:s fiovi'tucni aucun résultat.' 
J.'oi: ;'it veni;- ;;n spécialiste qui m'or-\ 
donna votre î'/sane des Chartreux dc 
Durhoiu Immédiatement mes crises 
s'espacèrsnt et je suis maintenant com-
plètement rétablie ; en prenant votre 
Tisane, je puis dire qu'elle m'a sauvé 
ta 

Mra« CARRÈRE, 
5, rab Bassié, à Bordeaux. 

« File m'a sauvé la vie »... Peut-on»! 
mieux reconnaître la stupéfiante effi-
cacité d.e la- TISANE DES CHAR-
TREUX DE DURBON. là où tout 
paraissait désespéré, là où la gravité 
du niai semblait défier tous les 
remèdes connus, la TISANE DES 
CHARTREUX DE DURBON, agit, elle, 
-vont dc suite et à fond. 

Rhumatisants, qui croyez que votre 
mal terrible est invincible, imitez 
M"' Carrère, faites une cure de 
TISANE DES CHARTREUX DE 
DURBON, à base de plantes des 
'Alpes; en quelques jours et. pour 
toujours elie vous délivrera !... 

iant, Je flacc-i-
r.e, ic pot. ■ 
ts, l'étui.... 

COLORÉ • BONIFIÉ 
CONSERVÉ-CLARIFIÉ 

MALADIES GUÉRIES 
| PAn ;,E3 

PH©Dy!YS GÂTÉ 
EX/Ofl/t LA VRAIS MAriQUB 

lTM Pn°'*« et E. GALÎCHÊRE - St-LÔ 

CYCLISTE AVERTI 
. ifiMi-x UÎ,".\.M>! i-,n.r 
. i ItANCS l'AR AN IN POUIANT 

stm INCREVABLE 
BAUDOU 

tï- VI N<! t'.'.i?. 
lOUSiESAGtNIS 

Dépôts : Pbarniacics Oiion, à Kozay; 
Prévost, à lléric; Sicard, à Fay-de-lirc-
tagne; Garnier, à Pont-Château ; Alain 
Lagcat, ii Savenay; Thibault, à St-Mars-
la-Jaillc; Turpiu, à Nort-slu'-lirdre; Le-
roux, à Plessé. 

DRAPEAUX POUR SOCIETES 
BANNIERES - INSIGNES 

ECHARPES POUR MAIRES ET ADJOINTS 

A- CHAPEAU 
Fabricant 

8, line Mathelin-Rodier, NANTES 

Remise dc 10 (;,', aux sociétés 
m"" 

contra la 

COCCIDIOSE 
Gros ventre des Lapins, etc. 

Adrien SASSIN, Produits vétérinaires, ORLÉANS 
Brochure de 96 pages sur 'maladie^ 

franco sur demande 

Plus de Chevaux 

DOCKS de 101) 
60C SuGoursales : 

aaaaaflsaaaBacaaïasaacaanaaaailaïaJïr/i.'.ivaflRtiaaHaaaBDB 

SEL C# 1».^^ 

Champagne "Comte tle Balmontia bouteille(v.c.) 84 »-» 
Champagne." Bauron Le Roy", ia bouteille (y. c.) 15 » » 
Bordeaux "Château Grande Ferrade",!a bouteille (nu) S 50 
Grand Vin d'Algérie "HoyalKaïda", la bouteille (nu) 4 SO 

Muscadet - Vallet - Anjou - Graves - Sauternes 
St-Etnilion - St-Estèphe - Moulin-à-Veot - Poaitnard 
— «C'authenticité de nos Vins fins est garantie — 

3 % 

27 rr. Rhum S5»Earl 46° 
Le meilleur des Rhums fins Le litre (nu). . 

. LIQUEURS FINES — SPIRITUEUX 

COIVFISËRIE - BISCUITS 
Chocolats Boules, Crème et Praliné. Fondante. Dragées. Pralines, #c. 

Jolies Boîtes fantaisie et Sacs riches garnis d'excellents chocotaf? 

HAmiJUHJiBQ 

Giiérison radicale et rapide; 
de toutes les affections tics i 
bronches et du poumon par 

le renommé « SIROP FRUCTUS » du] 
vétérinaire suisse ù. Bellwald. Le Sirop] 
Fructus (brevet) est uu remède végélal. 
Nombreuses années de succès constants. 
Milliers dc remerciements des proprié-
taires. Ne confondez pas mon produit 
avec d'autres que des gens (|iii ne sont 
pas de la partie essaient de vendre au 
détriment de vos chevaux. Prix de la 
Ijoîle de 14 tubes, impôts et frais com-
pris, Fr. 31.50 franco. 

Des avis pratiques concernant le régi-
me et soins aux chevaux, ainsi que le 
mode d'emploi accompagnent chaque 
envoi. Afin d'éviter de graves erreurs, 
adressez-vous directement « l'unique 
dépositaire. 

rfoasieur îe Professeur P. PÂEAT 
Saint-Jean-de-Gôle (Dordogne) 

Compte chèque postal 15782, Bordeaux. 
Tous les envois se font par nostc. En-
voyer mandat pu vireftiBnt postal avec"] 
commande. 

ON DEMANDE, en IUe-et-Vilainc, 
i^mn!? de basse-cour, veuve ou vieille 
-,Ule. Bourbaùsais, Pleugueneac. 

r>pÊTQ !os meilleures conditions 
T Si r. ! O -épouse gratuite de suite 
vP.S.D!T do FRANCE 81, rue Turblgo, PARIS 

i ~ 

>iB;-Rue Hauis-Pavés, MANTES -Tél. II074 

TOUS ARBRES et ARBUSTES 
- Cftlaîogue franco sur demande -

rMiLi.EenhC i M' Naveau L. â Poille (Sarthe). 
) fumure courante sans Potazote 15.500 kes 

Isur pommes de I fumure courante AVEC POT AZOTE 
terre). \ (600 kgs). . , 21.900 kgs 

le iule pour 
le traitement de 

50 poules 
ou 400 poussins 

1@fr. 
En vente dans 
toutes pharmacie) Brockurè explicative SUf demande S 
SOCIÉTÉ PARISIENNE D'EXPANSION CHIMIQUE $PECIA 

Marques Poulenc Frères et Usiucs du Rhûue 
21, Rue ^ean-Goujoti Parïs-8" 
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